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Faire vivre l’état d’esprit dieppois 
Septembre nous a vus mettre en œuvre une mesure inédite et concrète pour 
les familles de baisse du prix des cantines dans nos écoles. 

À travers les banquets d’automne 
en cette fin octobre, à travers 
les nombreuses activités proposées 
par la Ville, nous agissons avec 
la volonté de prendre soin de nos 
aîné(e)s, de mieux les accompagner 
et de mieux les protéger. 

Deux illustrations parmi bien 
d’autres d’une même solidarité que 
nous entendons porter pour tous 
les âges de la vie et dans tous les 
domaines de la vie quotidienne : 
logement, santé, accès au droit. 

Ce mois d’octobre marque aussi, 
traditionnellement, le début 
de la saison de pêche à la coquille.
Notre ville est une cité maritime, 
et fière de l’être, avec son 
port de pêche et une flotte de 

78 bateaux (Dieppe et Le Tréport), dont 35 coquillards, et leurs équipages. 

C’est un métier généreux, prodigue pour Dieppe et sa région. Les ressources 
de la mer font vivre, sur l’ensemble du quartier maritime, 1  500 personnes : 
les marins et leurs familles, tous les métiers en aval comme le mareyage 
et la transformation de produits, mais aussi des artisans, une industrie. 

Nous ne réaffirmerons jamais assez notre attachement au métier 
qui est le leur, à leur travail. C’est un métier difficile, les Dieppois 
le savent. Il a ses gratifications et ses servitudes. Nous sommes fiers de 
ce qu’accomplissent nos pêcheurs, fiers de leurs métiers dans leur diversité, 
fiers que la mer soit cet espace de travail où on peut non seulement acquérir 
des savoir-faire, mais aussi parfois devenir un patron.

Nous continuerons collectivement à défendre le modèle qui est le nôtre, 
à respecter nos marins-pêcheurs qui préservent la ressource et le milieu marin, 
qui savent transmettre aux plus jeunes les valeurs du métier, la solidarité 
des gens de mer. Ils incarnent bien cet état d’esprit dieppois que nous 
entendons faire vivre.

  SAISON DE PÊCHE.  
Le maire Nicolas Langlois 
et le député Sébastien Jumel 
aux côtés des pêcheurs et du 
monde maritime. Avec la reprise 
de la pêche à la coquille Saint-
Jacques, ces produits de la mer 
vont reprendre leurs places sur 
les étals de vente directe quai 
Trudaine et aux Barrières. 

Nicolas Langlois, maire de Dieppe, conseiller départemental
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 Des danses endiablées, des sourires,  
des éclats de rire même. Les ban-
quets des aînés offrent, le temps d’une 
journée, des scènes d’euphorie commu-
nicatives. Pour certains participants,  
ce rendez-vous correspond, cependant, par-
fois à la seule sortie de l’année. En France, 
les dernières études consacrées au sujet 
démontrent que la solitude touche plu-
sieurs centaines de milliers de personnes 
âgées. « La notion d’isolement a commencé 
à être étudiée dans les années 70 et ces der-

nières années, plusieurs enquêtes ont permis de 
dégager des indicateurs fiables, souligne Jean-
Sébastien Capon, chargé de développement 
et coordinateur habitat inclusif à l’Union 
départementale des associations familiales 
(Udaf 76). 530 000 personnes âgées sont esti-
mées en situation de “mort sociale”. Cela signifie 
qu’elles n’ont plus de lien avec personne, qu’elles 
sont recluses sur elles-mêmes. Cela a évidemment 
des conséquences importantes. Le repli sur soi 
est très dangereux. On a tendance à s’oublier,  
à négliger son hygiène de vie. On ne parle plus.  

 Ils sont très attendus. 
Les banquets d’automne, 
offerts chaque année 
par la Ville de Dieppe aux 
habitants de plus de 65 ans, 
tout comme les colis des 
aînés à la période des fêtes, 
ont lieu du 27 au 29 octobre 
au gymnase Léon-Rogé 
à Janval. Ils demeurent 
des moments de 
convivialité privilégiés 
pour des centaines 
de personnes âgées 
et permettent, parfois, 
le temps d’une journée 
de rompre l’isolement.

ISOLEMENT DES AÎNÉS : 
ENSEMBLE, C’EST TOUT 
La solitude frappe de nombreux aînés. Alors que 
se profilent les traditionnels banquets d’automne, 
à Dieppe, de multiples initiatives sont menées 
pour rompre l’isolement. Décryptage.
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Cela augmente les facteurs de risques de 
précarité, de surendettement, d’addictions,  
de renoncement aux soins… Cela touche toutes 
les dimensions du bien-être. » 

Un phénomène à enrayer
Une situation que la crise sanitaire a 
encore aggravé. « Les statis-
tiques montrent que le nombre 
de personnes âgées qui sont en 
rupture avec leur cercle familial 
a doublé entre 2017 et 2021, 
passant à 2 millions de per-
sonnes, alerte Jean-Sébas-
tien Capon. Parallèlement, 
on note une baisse de l’inves-
tissement dans les associations 
qui permet pourtant d’avoir 
une vie et une utilité sociale.  
38 % des retraités s’engageaient 
bénévolement en 2021 contre 
50 % quatre  ans plus tôt.  
Cette tendance semble s’être 
maintenue aujourd’hui. » 
Un état des lieux qui n’a pas échappé à 
Marie-Luce Buiche, adjointe au Maire en 
charge des Solidarités. « C’est une réalité que 
nous prenons très au sérieux, affirme-t-elle. 
Nos aides à domicile et nos agents assurant le 

portage de repas à domicile nous font réguliè-
rement remonter des situations inquiétantes. 

Ce sentiment de solitude s’ins-
talle souvent insidieusement. 
Il arrive petit à petit avec une 
vie qui a été bien remplie et 
qui s’est vidée. L’ennui s’in-
troduit à pas de loup, dans 
le logement, conduisant au 
renoncement à toute vie sociale.  
Il faut tout faire pour enrayer 
ce phénomène. » 

Élan citoyen
Geneviève, retraitée restée 
très active, confirme ce res-
senti. Depuis le confinement, 
sur une initiative lancée par 
la Ville et qui perdure depuis, 

elle passe, bénévolement, des appels télépho-
niques chaque vendredi à 14 personnes âgées 
souffrant d’isolement pour diverses raisons.  
« Je sens bien qu’ils ont besoin de cet échange, 
de se confier, assure-t-elle.

  Chaque semaine, les éducatrices 
sportives du club Acro’Sport 76 animent 
des séances de gymnastique adaptée 
au sein des résidences autonomie.

LE DISPOSITIF
Logement 
partagé
Il est testé depuis quelques 
mois en Seine-Maritime. 
L’Udaf 76 a créé le dispositif 
Logement partagé et va 
signer une convention avec 
le CCAS pour le proposer à 
Dieppe. Il s’agit d’une sorte 
de colocation solidaire 
intergénérationnelle, 
qui vise à identifier des 
aînés vivant seuls — selon 
l’Insee, près d’un tiers des 
plus de 60 ans vit seul — et 
disposant d’une chambre 
pour accueillir un jeune 
étudiant ou en formation. 
« Nous sommes face à 
deux catégories de publics 
qui sont exposées à la 
solitude, explique Jean-
Sébastien Capon, chargé 
du dispositif à l’Udaf. 
Chaque binôme sera étudié 
au cas par cas et le projet est 
mis en place en l’adossant à 
une charte d’engagement.  
Pour l’aîné, c’est 
l’opportunité de créer un 
lien et d’avoir recours à de 
petits services simples, 
comme une aide à 
l’utilisation d’un ordinateur, 
un accompagnement pour 
une promenade ou pour 
les courses. Pour le jeune, 
c’est aussi l’occasion de ne 
pas être seul et l’accès à un 
logement pour des sommes 
très symboliques avec des 
droits d’occupation variant 
de 80 à 120 € par mois. » 

SI VOUS ÊTES 
INTÉRESSÉ, 

CONTACTEZ LE CCAS DE 
DIEPPE (02 35 06 62 00) 
OU JEAN-SÉBASTIEN 
CAPON À L’UDAF 76 
(07 64 17 43 46).
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LE MOT
Téléassistance
Mise en place, 
gratuitement, au sein 
de toutes les résidences 
autonomie gérées par 
la Ville, la téléassistance 
prend la forme d’un 
petit appareil muni d’un 
bouton d’alarme, qui 
permet, en cas de chute 
ou de malaise survenant 
au domicile, d’alerter les 
secours, 7 jours sur 7.



Ils me parlent de leur vie, de 
leurs petits et gros tracas.  
Nous avons évidemment créé 
des liens parfois étroits.  » 
Réjane a été aide à domicile à la Ville de 
Dieppe. Bien que désormais retraitée,  
elle a conservé des liens avec les béné-
ficiaires qu’elle suivait. Chaque mardi, 
c’est à Renée, résidente depuis vingt ans 
à la résidence autonomie Beau site à 
Neuville, qu’elle rend visite. « Nous mar-
chons un peu, nous faisons quelques courses,  
nous jouons aux Triominos et prenons le thé, pré-
cise Réjane. C’est important pour moi de m’assu-
rer que tout va bien, d’être présente à chaque fois 
qu’elle en a besoin. » Cet élan citoyen consti-
tue, notamment à travers le tissu associatif, 
une réponse efficace à la problématique de 
l’isolement, salvatrice même parfois. Danièle, 
74 ans, participe depuis plusieurs années 
aux activités proposées par l’association 
Ensemble et solidaires qui regroupe près 
de 400 adhérents à Dieppe et à Neuville, 
où des rendez-vous réguliers sont proposés.  
« Mon mari est décédé il y a cinq ans, je me suis 
retrouvée seule et ça a été très difficile, notam-
ment l’hiver qui me paraissait très long, explique-
t-elle. J’ai contact avec mes enfants, mais  
ils ont leur vie et je ne pouvais pas leur deman-
der d’être plus présents qu’ils ne l’étaient déjà.  
Ce sont deux de mes amies qui m’ont incitée  
à les accompagner à la gym, à l’aquagym ou  
à des sorties. Ça m’a fait un bien fou. »

Agnès, 73 ans, est membre du bureau de 
l’association. Elle aussi a été confrontée à la 
solitude quand l’heure de la retraite a sonné. 
« Ça a été terrible, je suis passée du jour au len-
demain d’un quotidien très riche avec beaucoup 
de contacts humains au calme plat, raconte-
t-elle. J’en ai fait une dépression. Quand mon 
réveil sonnait le matin, je n’avais pas de but.  
En m’engageant bénévolement au sein d’En-
semble et solidaires, j’ai redonné du sens à ma 
vie, je me suis sentie à nouveau utile aux autres. »

Maisons des aînés
Rompre la solitude, c’est le premier objec-
tif de l’association qui organise, tout au 
long de l’année, des après-midis jeux,  
des sorties, des bals et même des voyages.  
« Nous avons des gens qui passent juste prendre 
un café pour discuter, se rappeler des sou-
venirs, partager des anecdotes », souligne  
la présidente Danielle Laboulais.
Ce lien si précieux, le maire, Nicolas Lan-
glois l’a identifié comme le meilleur des 
remèdes contre l’isolement. « Nous avons à 
Dieppe une richesse associative qui offre de 
nombreuses possibilités de rencontre, rappelle-
t-il. Mais chaque situation est unique et il nous 
faut multiplier les propositions et aller vers les 
gens. C’est pour cela que la Ville, inscrite dans 
le Réseau francophone des villes amies des aînés, 
développe les activités comme la gym ou les 
marches et propose de nombreux rendez-vous 
autour du jeu, de la musique ou du théâtre qui 
sont ouverts à toutes et tous à l’intérieur de nos 
résidences autonomie, dont nous souhaitons 
faire de véritables maisons des aînés ouvertes 
sur les quartiers. »  
Stéphane Canu

  Pour jeter des ponts entre les générations, 
des animations et des rendez-vous se 
multiplient entre les aînés et les enfants.

  Un service utile et des moments de 
rencontre. Tous les mardis, le primeur 
Arnaud vend ses produits devant la 
résidence autonomie Beau site. 
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LA BONNE IDÉE
Le projet inter-
générationnel
Il consiste à mettre 
en relation à travers 
des projets collectifs 
les aînés et les jeunes. 
« La peur de l’autre creuse 
souvent le fossé entre 
les générations, analyse 
Jean-Sébastien Capon 
de l’Udaf 76. On se rend 
compte que les seniors 
croisent rarement les 
jeunes. Or, quand on 
favorise ces échanges, 
quand on leur propose de 
vivre des choses ensemble, 
cela change la nature de 
la relation. Quand ils se 
voient ensuite dans la rue, 
ils ne se regardent plus de 
la même manière. »  
À Dieppe, de nombreuses 
initiatives sont mises en 
place à l’image d’actions 
portées par un collectif 
neuvillais mettant des 
aînés des résidences 
autonomie en relation 
avec des élèves des écoles, 
via des projets à la Maison 
de l’enfance à Neuville 
ou encore des repas 
partagés au restaurant de 
la résidence Marcel-Paul 
au Pollet en compagnie 
des demi-pensionnaires de 
l’école Louis-Vauquelin.

LE SERVICE
Accueil  
unique senior
Chaque problème a sa 
solution. Pour les aînés,  
la Ville a mis en place, pour 
simplifier les démarches, 
un numéro unique : 
02 32 14 55 70.



Aux Bains, en forme 
et de bonne humeur 
L’activité fitness se développe et continue de séduire.

Aux Bains, on s’y baigne et on s’y détend 
au bord des bassins. Mais il n’y a pas que la 
piscine. En plus du spa, l’équipement muni-
cipal dispose également d’un espace “Forme” 
et propose des cours collectifs animés par une 
équipe de coachs sportifs formés. « Le fitness 
rassemble des activités physiques qui ont avant 
tout vocation à permettre de se sentir bien et 
en forme, explique Enzo Lucidarme, coach 
apprenti aux Bains. Mais ce n’est pas que du 
sport. Le public vient également chercher ici une 
ambiance, une relation privilégiée avec les autres 
participants et avec les éducateurs sportifs. »

Développer un cercle d’amis
Une atmosphère conviviale qui crée aussi 
l’identité du lieu. « C’est ce qui fait la différence 
avec la plupart des salles de sport, confirme 
Charlotte Prevet, coach sportive. Nous avons 
de nombreux abonnés qui suivent les séances 
collectives depuis l’ouverture de l’équipement 
et que nous accompagnons. Nous nous appe-
lons tous par nos prénoms, c’est très familial. »
Une trentaine de rendez-vous est program-
mée chaque semaine du lundi au samedi. 

« Nous proposons des cours très diversifiés, 
souligne Enzo Lucidarme. La plupart 
des séances sont accessibles à tous les âges,  
mais certaines sont parfaitement adaptées 
aux personnes de plus de 40 ans en travaillant  
la souplesse et la mobilité. »
Simone, inscrite depuis l’ouverture de la 
structure il y a seize ans, en profite chaque 
jour, souvent même à raison de deux séances.  
Une assiduité qui lui a changé la vie. « Je suis 
diabétique et le sport permet de réguler la glycémie, 
précise-t-elle. J’ai pris goût à l’activité physique 
et je me sens beaucoup mieux. Les cours sont super,  
on travaille toutes les parties du corps et les 
coachs sont très disponibles. Ils nous conseillent 
parfaitement en corrigeant nos postures et 
nos mouvements. »
Aux Bains, Simone a également noué de 
nombreux liens. Un cercle d’amis qu’elle 
a plaisir, chaque jour, à retrouver.
Stéphane Canu

LES INFOS 
Une séance 
découverte
L’arrivée en juin dernier 
d’Enzo Lucidarme au sein de 
l’équipe de coachs sportifs 
de l’espace “Forme” apporte 
des idées neuves. Il propose 
le 16 octobre prochain 
un événement “fitness”, 
gratuit, qui se déroule 
en deux temps à la Salle 
des congrès. Un premier 
rendez-vous est organisé 
à destination des abonnés 
de 17 h 45 à 19 heures, puis 
ouvert à tous de 19 h 15 à 
20 h 15. Quatre activités 
(zumba, full body, body vibe 
et body balance) sont 
au menu.

INFORMATIONS SUR 
lesbainsdedieppe.fr 

OU AU 02 35 82 80 90. 

L’espace “Forme”
Des cours collectifs sont 
proposés du lundi au 
samedi. L’espace “Forme” 
permet aussi d’accéder à 
des équipements pour une 
pratique sportive libre avec 
des tapis de course,  
des vélos, des rameurs,  
des vélos elliptiques 
ou encore du matériel 
de musculation.  
Il est ouvert du lundi au 
vendredi de 9 heures 
à 20 h 30, puis les samedis 
et dimanches de 9 heures 
à 19 heures.
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 Une trentaine de cours collectifs 
est proposée chaque semaine. 
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LE CHIFFRE

286
C’est le nombre de 
logements qui va être 
construit ou rénové 
d’ici trois ans, suite à 
la signature par Action 
logement, l’Agglo 
Dieppe-Maritime et 
la Ville d’un nouvel 
avenant “immobilier” 
de la phase 2 du 
programme “Action cœur 
de ville” le 5 septembre. 
Plus de 17 millions 
d’euros permettront 
d’accompagner des 
projets de propriétaires 
et de bailleurs dans 
l’hyper-centre, le Bout 
du quai, Le Pollet, les 
quartiers Saint-Pierre, 
Pasteur et Dieppe Sud. 
Inscrite depuis 2018 dans 
ce programme de l’État, 
la Ville a déjà bénéficié de 
15 millions d’euros sur les 
cinq dernières années, ce 
qui a permis de construire 
ou rénover 256 logements 
en cœur de ville.

PARTICIPEZ !
Fit’stick  
pink party
Dans le cadre 
d’Octobre rose, l’Amicale 
laïque de Neuville et le 
Cord 76 organisent une 
séance alliant percussions, 
danse et cardio le 7 octobre 
au gymnase Léon-Rogé de 
9 h 30 à 11 h 30. Animation 
accessible dès 16 ans, avec 
un don minimum de 4 € au 
profit du centre Becquerel.

INSCRIPTION AU 
07 69 78 91 98.

CENTRE-VILLE 
Fermeture 
de La Poste 
En raison de travaux 
de rénovation et de 
modernisation, le bureau 
de poste situé en face de  
l’hôtel de ville est fermé 
jusqu’au 30 novembre 
14 heures. Jusqu’à cette 
date, les services postaux 
restent accessibles : 
La Poste de Dieppe-
Pollet ferme à 17 heures ; 
La Poste de Neuville 
ferme à 17h30 ; La Poste 
communale à Janval 
maintient ses horaires. 
Les services de La Poste 
et de La Banque postale 
sont toujours  accessibles 
en ligne sur laposte.fr et 
labanquepostale.fr.

CIVISME
Tontes des 
pelouses : 
des horaires 
à respecter
De manière à respecter la 
tranquillité du voisinage, 
les travaux de bricolage 
et de jardinage réalisés 
par les particuliers 
et les professionnels 
à l’aide d’appareils 
tels que tondeuses à 
gazon, tronçonneuses, 
perceuses… sont autorisés, 
par arrêté préfectoral, 
les jours ouvrables de 
8 h 30 à 12 heures puis de 
14 h 30 à 19 h 30, les samedis 
de 9h à 12 heures puis de 
15 heures à 19 heures, et les 
dimanches et jours fériés 
de 10 heures à 12 heures.

Le bassin extérieur 
reste ouvert cet hiver 
Il avait été fermé en 2022/2023 
pendant près de six mois en pleine 
crise des tarifs de l’énergie.

Une bonne nouvelle pour les nageurs du territoire et les clubs 
de natation dieppois (Club municipal de natation de Dieppe, 
Les Piranhas, Club des sports sous-marins dieppois). Alimenté 
en eau de mer, qui est chauffée au gaz, le bassin extérieur de 
la piscine des Bains sera accessible tout cet hiver alors qu’il 
avait été exceptionnellement fermé l’hiver dernier dans un 
contexte d’augmentation des coûts de l’énergie. Désormais 
en charge de la gestion de l’équipement aquatique du bord 
de mer, la Ville de Dieppe a créé les conditions pour favoriser 
cette continuité. L’hiver plutôt doux et la sobriété énergé-
tique ont également conduit à une réduction de la demande 
mondiale de gaz et donc à des prix plus bas. 

Baisse du prix du gaz
Une fermeture du bassin de novembre en avril aurait, cette 
année, conduit à ce que la perte de recettes des entrées 
ne soit plus compensée par les économies d’énergie réa-

lisées. « Soucieux d’une bonne 
gestion, attentifs à la demande 
des nageurs comme des clubs, 
c’est la solution la plus adaptée 
au contexte, indique le maire 
Nicolas Langlois. Notre volonté 

d’être exemplaire dans le domaine des consommations énergé-
tiques reste entière, en témoigne le gros travail accompli sur 
l’éclairage public, en particulier, dernièrement, sur le front de 
mer. »  Bruno Cohen-Bacrie

INFOS SUR 
lesbainsdedieppe.fr 

OU LA PAGE FACEBOOK  
@lesbainsdedieppe. 
CONTACT : 02 35 82 80 90.

 Les Dieppois disposent de tarifs préférentiels en 
présentant un justificatif de domicile de moins de six mois.
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Un siècle partagé ensemble. Le château 
bâti au XVe siècle et le Musée municipal 
créé en 1863 se sont unis en 1923 pour ne 
faire qu’un. La Ville avait 
racheté l’édifice à l’État en 
1905. Pour célébrer ce cente-
naire, l’équipe du Musée de 
Dieppe explore, dans l’expo-
sition Château-Musée, 100 ans 
en commun, tant l’histoire tourmentée du châ-
teau classé monument historique en 1862, 
que l’évolution des collections du Musée.  
« Témoin des soubresauts de l’histoire et lieu de 
vie, le château de Dieppe a fait l’objet de décou-

vertes archéologiques au fil des différents rema-
niements architecturaux, attestant des fonctions 
militaires et domestiques de la forteresse, explique 

Pierre Ickowicz, conserva-
teur en chef du Musée.  
Les collections du Musée 
évoquent également l’histoire 
longue et mouvementée de l’édi-
fice. » Dans les deux pages sui-

vantes, Journal de bord présente des éléments 
révélateurs de cette exposition temporaire, 
que les publics pourront admirer à l’intérieur 
du château de la rue de Chastes.  
Pierre Leduc

Château et Musée :  
100 ans de vie commune 
Une exposition qui retrace leur destin commun débute 
le 21 octobre. Jusqu’au 5 mai 2024, d’autres animations 
et conférences rythmeront cet anniversaire.

EN PRATIQUE 
Ouverture du mercredi 
au samedi de 10 heures 
à 12 heures puis de 
14 heures à 17 heures, et 
le dimanche de 10 heures 
à 12 heures puis de 
14 heures à 18 heures.  
Tarif plein  : 5,50 €.  
Tarif réduit : 3,50 €. 
Gratuité : moins de 
25 ans, étudiants, 
demandeurs d’emploi, 
cartes professionnelles, 
personnes handicapées 
et accompagnateurs.

CONTACT : 
02 35 06 61 99 

OU museededieppe@
mairie-dieppe.fr. 

INFOS : dieppe.fr/
mini-sites/musee- 

de-dieppe.

 
 

L’ACTUALITÉ DU MUSÉE  
SUR LA PAGE ET LE COMPTE  

@museededieppe.



LE MOT
Colloque

Gratuit, il a lieu le 
21 octobre de 9 heures 

à 16 h 30 à l’hôtel de ville. 
Porté par la Ville et les Amys 
du Vieux-Dieppe, il invite 
la direction du Musée, des 
spécialistes et étudiants 
ayant étudié l’histoire de 
Dieppe, du château et de 
ses collections muséales 
à présenter leurs dernières 
recherches. Deux thèmes 
sont évoqués : Le Château 
de Dieppe : Histoire et 
archéologie, de 9 h 30 
à 12 h 30, et Coexister : 
Un musée dans un château, 
de 14 heures à 16 h 30.

Des vestiges archéologiques
Des objets ont été découverts au cours de 
fouilles archéologiques effectuées au châ-
teau, lors de périodes de travaux au sein 
de l’édifice, en particulier en 1961/1962 
puis en 2014. À l’image de la statuette fon-
taine en terre cuite blanche datant des 
XVIe et XVIIe siècles, vestige de la grotte 
artificielle du château, découverte en 1962.  
Parmi les autres objets autrefois enfouis,  

une clé en fer forgé, un trésor de fausse mon-
naie du XVe siècle, un portrait de l’empe-
reur Rodolphe II de Bohème, des graffitis,  
des faiënces, une douille de fusil (rappe-
lant le caractère militaire du château)…, 
tous témoins de l’histoire du site.  
Certains d’entre eux sont exposés pour la 
toute première fois.

Des objets du quotidien
La fonction d’habitation du château se déve-
loppe à partir du XVIIe siècle. Différents 
appartements sont aménagés afin de loger les 

capitaines, gou-
verneurs et lieu-
tenants du roi 
qui se succèdent.  
Des casernes sont 
également édi-
fiées aux XVIIIe et 
XIXe siècles. La vie quotidienne d’autrefois 
s’expose. Ainsi seront présentés pour la pre-
mière fois au public : des éléments de vais-
selle, des verres, des bijoux, une boucle de 
ceinture, restes de chaussures ou encore un 
jeu de dominos !

Des photographies 
et documents d’époque
À l’instar de la caserne Ruffin immortalisée 
par M. Lefebvre au XIXe siècle (ci-dessous), 
qui rappelle la fonction militaire, origi-
nelle, de l’édifice médiéval. D’autres pho-

tos militaires (Première et Deuxième 
Guerre mondiale), 
de vie (travaux, ker-
messe comme sur la  
photo ci-dessous…), 
de l’évolution de 
la présentation 
des œuvres depuis 
1923 sont aussi pré-
sentées. À décou-
vrir, par ailleurs, 
des cartes postales,  
g u ides  tour i s -

tiques,  timbres à l’effigie du château,  
des coupures de presse,  des plans, dont 
celui de la première muséographie du Châ-
teau-Musée…

LE CHIFFRE

4
C’est le nombre de visites 
guidées de l’exposition 
du centenaire jusqu’à la 
fin de l’année. Rendez-
vous les 28 octobre, 
3 novembre, 25 novembre 
à 14 h 30 ainsi que le 
3 décembre à 15 heures.

INFOS, TARIFS 
ET RÉSERVATIONS 

AU 02 35 06 61 99.

9
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PARTICIPEZ !
Ateliers collage  
et dioramas
Les 29 octobre et 
4 novembre à 14 h 30, 
revisitez les cent ans du 
Château-Musée en créant 
un collage créatif à partir 
d’images du château et 
des œuvres qui y sont 
présentées. Par ailleurs, les 
2 novembre et 30 décembre 
à 14 h 30, créez, à l’aide 
de colle, de ciseaux et 
d’imagination, le château 
de vos rêves en décor 
miniature via des dessins 
et des images imprimées. 
Ces ateliers sont dispensés 
par l’artiste dieppoise Muxx.

TARIF : 6,50 €. 
TOUT PUBLIC. 

ACCOMPAGNEMENT 
OBLIGATOIRE PAR 
UN ADULTE POUR 
LES MOINS DE 12 ANS.

LE SPECTACLE 
L’artilleur du roi

Tout public et gratuit, 
il est proposé par la 
Cie L’Epée d’Aymeric les 
29 octobre et 4 novembre 
sur la terrasse Jean-Ribault. 
Un campement d’artillerie 
à ciel ouvert fait revivre 
l’ancienne vocation 
militaire du château. 
Assistez aussi à des tirs 
de canons, arquebuses 
et tirs à poudre !

Des représentations  
artistiques du château
Le château et les artistes, une éternelle 
histoire d’amour ! L’expo centenaire met 
en vitrines des gravures, dessins, peintures 
qui représentent l’édifice surplombant la 
falaise, à travers les époques,comme l’huile 
sur toile (1970) Le Château de Dieppe de 
Marcel Sénéchal (voir ci-dessus).

De riches collections
Né en 1863, le Musée municipal occupe 
différents bâtiments avant de prendre 
place, en 1923, dans l’écrin du château.  
Les collections de Camille Saint-Saëns et 
de beaux-arts prédominent dans le pre-
mier parcours de visite. Rapidement les 
ivoires sculptés, la cartographie, les objets 
et œuvres liés à l’histoire, notamment mari-
time, du territoire gagnent en importance.  
À (re)découvrir dans les col-

lections permanentes, 
à l’image de la locomo-

tive en ivoire !

Des vidéos participatives
Un format de près de quatre minutes relate 
l’histoire du château depuis sa construction 
à son union avec le Musée. Il est traduit 
en langue des signes par l’intermédiaire de 
Lucie Pichon, de l’association Signe sans 
frontière. En lien avec le service, municipal,  

de Démocratie locale, une autre vidéo de 
trois minutes interroge les habitants sur 
leur relation au Musée. Ces deux supports 

ont été filmés et montés par le service 
Communication  de la Ville.
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Des vélos garés 
en toute sécurité 
Les 3 abris de 6 places posés 
en centre-ville sont disponibles via 
un abonnement annuel de 40 €.

« Ici, je mets mon vélo à l’abri ». Pour favoriser l’usage du vélo, 
la Ville propose un nouveau service de stationnement sécurisé, 
sept jours sur sept et 24 heures sur 24. Trois consignes pour des 
vélos mécaniques ou électriques et des vélos avec siège porte-
bébé ont été installées place des grèves, devant la résidence 
autonomie Marcel-Paul, place Saint-Jacques et quai du Hâble.  
Pour réserver un emplacement, il faut remplir un formulaire 
(à retrouver dans les mairies et accueils de proximité, sur 
dieppe.fr ou directement en tapant vu.fr/vbCbd ) et joindre 
les pièces demandées par courrier à “Hôtel de Ville, Mission 
Développement durable, Parc Jehan Ango, BP 226, 76203 
Dieppe Cedex” ou par courriel à mairie@mairie-dieppe.fr. 

Une aide à l’achat
Pour rappel, la Ville soutient l’acquisition d’un vélo, clas-
sique, neuf, d’occasion ou à assistance électrique. Une aide 
de 50 € est accessible à tous les Dieppois et une enveloppe 
de 100 € peut être accordée, sous condition de ressources. 
Cette aide ne peut être versée qu’une seule fois par an, par 
foyer, à une personne majeure, mais elle est cumulable avec 
les autres aides, comme celles du Département et de l’État. 
Pour en bénéficier, il faut justifier d’une facture chez un 
revendeur agréé installé sur le territoire de l’Agglo Dieppe-
Maritime et remplir le formulaire accessible dans les mai-
ries et accueils de proximité, sur dieppe.fr ou vu.fr/sruca.
Pierre Leduc

INFORMATIONS : MISSION DÉVELOPPEMENT 
DURABLE DE LA VILLE AU 02 35 06 61 56.

PENSEZ-Y
Grande collecte 
photos du  
sport dieppois

Vous possédez dans vos 
archives des clichés anciens 
et récents (tirage papier 
ou format numérique) 
de moments sportifs 
dieppois ? Alors prêtez-les 
nous ! À l’horizon des JO 
de Paris 2024, la Ville veut 
constituer un grand album 
photos de l’histoire du 
sport dieppois, qui sera 
exposé durant l’Olympiade. 
Jusqu’à la fin de l’année, 
déposez vos photos à la 
médiathèque Jean-Renoir, 
à l’hôtel de ville, à la Maison 
des sports, à la Maison 
Jacques-Prévert, au pôle 
La Fontaine, à la mairie 
annexe de Neuville, à la 
bib’-ludo du Drakkar et à 
l’Espace Camille-Claudel. 
Tous les sports, toutes 
les pratiques, y compris 
celles de loisirs, hors des 
terrains de sport, sont les 
bienvenus, à l’exception 
des photos issues des 
réseaux sociaux ou 
de sport mécanique. 

CONTACT : FONDS 
ANCIEN ET LOCAL 

AU 02 35 06 63 35.

PARTICIPEZ !  
Forum des 
métiers de la mer 
Il est organisé par 
l’Estran-Cité de la mer et 
la grappe d’entreprises 
Dieppe Navals le 
17 octobre  de 9 heures 
à 18 heures à l’Estran 
(37 rue de l’Asile Thomas). 
Accessible sur réservation 
(ludovic.lepetit@
agglodieppe-maritime.
com ou evenement@
estrancitedelamer.fr), 
l’ouverture au public 
(gratuit) a lieu entre 
15 heures et 18 heures.  

NOTEZ-LE
Assemblées 
de quartier
Remonter une doléance, 
suggérer un projet ou un 
événement, poser des 
questions au Maire, aux 
élus et aux techniciens de 
la Ville… Les dates et lieux 
des réunions publiques, 
organisées dans le cadre de 
la démarche de Démocratie 
locale, se tiennent : 
le 6 novembre à 18 heures 
salle Paul-Éluard (centre 
ville/Saint-Pierre/Vauban) ; 
le 10 novembre à 18 heures 
à l’école Jacques-Prévert 
(Le Pollet/Côteaux/Vieux-
Neuville) ; le 13 novembre 
à 18h au centre social 
Mosaïque (Val Druel) ;  
le 16 novembre à 18 heures 
au Drakkar (Neuville nord/
Puys) ; et le 20 novembre 
à 18 heures à la Maison 
Jacques-Prévert (Janval/
Les Bruyères).



Le 21 juin dernier, vingt-quatre jeunes 
âgés de 12 à 16 ans venus d’Ukraine 
arrivaient à Dieppe. Un projet initié par 
le Foyer Duquesne. Des liens forts existent, 
depuis 2015, entre le club de prévention 
et la ville de Rivne, en particulier avec le 
Palais de la jeunesse de cette commune. 
« Pendant ce séjour de répit, ils ont pu mettre 
à distance la tragédie qui accable leur pays 

depuis un an et demi, se félicite le maire 
Nicolas Langlois. Ils ont noué des liens d’ami-
tié avec les jeunes dieppois ». Attachée aux 
valeurs de paix, la Ville cultive une longue 
tradition de partage. 

La richesse de 
l’interculturalité 

Depuis dix ans, un accueil de jeunes pales-
tiniens s’organise, ainsi, avec 
un collectif jeunesse, soutenu 
par de nombreux acteurs 
de l’éducation populaire 
comme le Secours popu-
laire, la Maison Jacques-Pré-
vert… La cité aux quatre ports  
a reçu ces jeunes, durant 
six jours, en juillet. « Accueil-
lir est un principe même de 
la solidarité, confie Gré-
gory Celo, directeur de la 
Maison Jacques-Prévert et 
artisan de ce séjour “Inter-
kulturo”. C’est, dans l’appren-
tissage du vivre ensemble, ouvrir 
un nouvel espace qui reconnaisse 
la complexité de chaque indi-
vidu. Ça permet à nos jeunes 
de reconnaître leurs capaci-
tés à organiser, imaginer un 
séjour (activités, repas, héber-
gement…). Ce projet démontre 

un engagement citoyen à forte valeur ajoutée. »  
La richesse de ce moment porte sur la 
connaissance de l’autre. « Grâce à ces ren-
contres, j’ai pu mieux connaître une culture ou 
mettre des visages sur des noms dont j’entendais 
parler à la télé », notait une jeune dieppoise 
lors du bilan en mairie. 

VIVRE ENSEMBLE 

La solidarité comme  
port d’attache
Délégations étrangères, « oubliés » des vacances, 
projets culturels… Inclusive, la cité d’Ango cultive une 
tradition d’accueil où la solidarité est le maître-mot.

 Fin août, la famille 
de Thibault et Coralie, 
originaire de la Somme,  
est venue à Dieppe, lors 
d’une Journée des oubliés 
des vacances portée par  
le Secours populaire.

 Chaque été, des jeunes 
palestiniens séjournent à 
la cité d’Ango et vivent des 
moments avec la populaton 
dieppoise, à l’image d’un 
atelier cuisine dispensé à la 
Maison Jacques-Prévert.
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LE PROJET 
Toutes à 
vélo contre 
l’endométriose 

Isabelle Pierquet est à 
l’initiative de ce projet 
effectué au profit de 
la Fondation pour la 
recherche médicale. 
Elle a fait escale à Dieppe 
le 22 juillet dernier. 
« C’est mon 3e défi vélo 
pour sensibiliser à 
l’endométriose, a-t-elle 
expliqué. Cet été,  
je rejoins Amsterdam 
depuis Rennes. Le parcours 
a été préparé de manière 
à équilibrer les kilomètres 
par jour en relayant chaque 
jour des villes étape, 
villes sollicitées pour la 
première fois lors de la 
préparation du projet. 
Sur les 972 km parcourus, 
trois villes se sont 
mobilisées pour m’accueillir 
chaleureusement. 
Ce fut le cas de Dieppe 
où j’ai été accueillie 
par l’adjointe au Maire, 
Patricia Ridel, avec un 
cadeau de bienvenue. 
Cette mobilisation m’a 
touchée : symboliquement, 
cela signifie pour moi que la 
Ville est sensible à la cause 
que je défends. Avec cet 
accueil, un message est 
relayé à cette femme sur 
dix touchée par la maladie. » 

Droit aux vacances 
Cette tradition solidaire s’incarne aussi, 
chaque été, avec les journées à la mer orga-
nisées par des associations caritatives, en 
lien avec des relais locaux. Car chaque été, 
au moins un enfant sur trois est privé de 
vacances. Pour Christophe, référent vacances 
loisirs au Secours populaire (Fédération de la 
Somme), interrogé lors de la venue le 23 août 
dernier d’un groupe de 400 personnes sur la 
plage de Dieppe, « les vacances, c’est un droit, 
pas du luxe ! ». Et le bénévole d’ajouter : « Il y 
a un jeune qui m’a dit, tout fier : “Je vais pouvoir 
dire à mes copains que je suis parti à la mer !”. 
C’est la deuxième fois que  le Secours pop’ de la 
Somme vient à Dieppe. On en avait gardé un 
excellent souvenir. La ville, le château, la plage, 
les grands espaces… C’est du dépaysement pour 
nos familles. On part dans d’autres endroits, 
mais on n’est pas mieux accueilli qu’à Dieppe ! 
Le petit-déjeuner offert, la présence des élus et 

des services, les tables pour pique-niquer… »  
Bénéficiaire du dispositif, Thibault Druvent 
a emmené avec lui ses 3 filles de 3, 5 et 7 ans 
et sa compagne Coralie. « On n’était encore 
jamais venus à Dieppe, confie-t-il. Cette année, 
on n’a pu partir en vacances. Le côté financier ne 
le permettait pas. Nos filles ont pu quand même 
bouger un peu sur les Hauts-de-France, avec le 
centre de loisirs. Venir à Dieppe, c’était l’occasion 
de sortir en famille. C’est arrangeant de pouvoir 
sortir plus loin que nos finances nous le permet-
traient… » Autant d’exemples de courts séjours 
très différents et marqués d’une philosophie 
similaire : favoriser l’échange entre généra-
tions, le partenariat avec le tissu local, les 
équipements locaux et, bien sûr, la population 
dieppoise. À l’instar, l’an dernier, du séjour 
d’une semaine de jeunes franciliens pour le 
projet vidéo Mobiles mémoires effectués avec 
des jeunes dieppois et le Musée de Dieppe. 
À l’instar, encore, sur un autre registre, de la 
foire aoûtienne, qui est bien plus qu’une fête 
foraine. « Les pelouses du front de mer, auxquelles 
les Dieppois tiennent tant, accueillent ce lieu qui 

ne ressemble à aucun autre et 
qui rassemble les générations, 
les catégories sociales, les habi-
tants et les visiteurs de passage 
sans distinction ni préséance », 
résume le Maire.
Bruno Cohen-Bacrie  
avec Pierre Leduc

 Dieppe, ville de paix 
avec la réception d’une 
délégation d’Ukraine cet été.
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  Le Secours populaire (Somme) estime 
ne pas être mieux accueilli qu’à Dieppe.
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Se déplacer et vivre autrement à 
Dieppe, c’est possible ! L’été a vu 

l’augmentation de vélos en ville, ce dont on 
peut se réjouir. Dieppe répond aux besoins 
de ses habitants en installant, dans un pre-
mier temps, trois garages sécurisés pour les 
vélos en centre-ville en location annuelle.  
Le manque de stationnement est un frein 
important pour l’achat d’un vélo et la pra-
tique au quotidien de ce moyen de trans-
port. Une nouvelle étape   pour mener à 
bien notre politique cyclable.
Cependant il faut se montrer vigilant pour 
favoriser les déplacements doux, à pied 
ou à vélo. La pollution de l’air fait aussi 
sa rentrée, avec un nombre plus impor-
tant de voitures en centre-ville. La pol-
lution aux particules fines représente la 
plus grande menace externe pour la santé 
publique. Réduire le nombre de véhicules 
thermiques en ville et leur vitesse, ampli-
fier l’offre et la qualité des alternatives en 
modes actifs, transports en commun et 
véhicules partagés constituent autant de 
solutions à un problème de santé publique. 
La pollution atmosphérique est plus dévas-
tatrice que le tabac et l’alcool, selon l’orga-
nisation mondiale de la santé. À Dieppe, 
les déplacements vélos sont encouragés, 
notamment pour prendre soin de ses habi-
tants. Elargir la pratique du vélo et pour-
suivre une politique ambitieuse de mise en 
pratique du schéma directeur cyclable est 
l’objectif de la ville de Dieppe. Plus d’es-
paces dédiés aux vélos et plus de station-
nements vélos contribuent à remettre en 
selle un plus grand nombre de personnes, 
pour effectuer des déplacements quoti-
diens de moins de 3 kilomètres. 
Une ville plus sûre et moins polluée, c’est 
une ville où il fait bon vivre, une ville 
accueillante et attractive. Se déplacer à pied 
ou à vélo, c’est renforcer les liens sociaux, 
les échanges entre les habitants. La qualité 
de vie rejoint la qualité de l’air, en rédui-
sant les productions de particules fines 
nocives pour la santé. La santé, en mar-
chant et en pédalant, un bon programme 
pour démarrer l’automne !

La situation du pays est très préoccu-
pante : précarité financière, alimen-

taire, aggravée par l’inflation qui dure. 
Nous le savons, les décisions du gouverne-
ment pénalisent nos habitants. Nous enten-
dons leur aspiration à vivre dignement et 
leur angoisse devant les injustices.
Jamais un président de la République n’avait 
fait preuve d’autant d’arrogance, de mépris 
de classe, de déni de démocratie. Il déroule 
une politique profondément inégalitaire, 
en multipliant les cadeaux aux plus riches. 
Ce système capitaliste affaiblit les services 
publics : enseignement, santé, formation...
Ce président mal élu assène des phrases bles-
santes « traversez la rue pour trouver du tra-
vail », vante sa prétendue « valeur travail » 
tout en détruisant le sens du travail et la 
dignité des métiers.
Pour nous, la fierté de gagner sa vie à la 
sueur de son front est indissociable de la 
conquête du droit au repos, du congé mater-
nité, du dimanche chômé, des congés payés, 
de la retraite…
Face à ces constats, nos collectivités doivent 
ajuster en continue leurs réponses. C’est 
bien un impératif de justice sociale qui guide 
nos actions. Comme la baisse des tarifs de 
cantine ou le coup de pouce loisirs pour les 
activités des enfants.
Notre ambition : inventer et renforcer les 
actions en faveur de l’amélioration des 
conditions de vie et le lien social pour ne 
pas seulement survivre, mais bien vivre.
Nous ne partons pas de rien, à Dieppe, 
de nombreuses initiatives s’additionnent 
à nos services publics pour faire du lien, 
aider, distraire...
À Dieppe, les élus de la majorité militent 
pour une véritable augmentation des 
salaires et des pensions. Indexer les presta-
tions sociales et les revenus minimum est 
une nécessité pour préserver le niveau de 
vie des moins favorisés. Nous revendiquons 
un droit garanti à l’alimentation inspiré 
du principe de la sécurité sociale. Agissons 
ensemble pour une société plus juste !Rubrique publiée conformément à la loi n° 2002-

276 relative à la démocratie de proximité.
Les propos tenus dans les colonnes  de cette 
rubrique n’engagent que leurs auteurs.

GROUPE 
DES ÉLUS ÉCOLOGIQUES 

ET SOLIDAIRES

GROUPE DES ÉLUS 
CITOYENS, COMMUNISTES 

ET RÉPUBLICAINS
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Merci Macron, merci patron.
La vente à perte devient légale. 

Dans cette France déjà vendu à l’Europe. 
Merci Macron pour toutes ces sociétés 
françaises vendues à l’étranger, et pour tout 
ces salariés passés en pertes et profits. Cela 
fait trop longtemps que vous avez perdu 
de vue, l’objectif de votre charge, (sauver 
la France). Où du moins la désendetter. 
Il est vrai qu’au moment de l’écriture de 
ces quelques lignes, vous essayez de ne pas 
perdre le fil de la conversation avec Charle 
trois, caviar et verre à la main, dans la langue  
shakespearienne que vous maniez si bien, 
vous le roitelet de rothschild. 
L’essentiel est de ne pas perdre le code du 
compte bancaire, vous qui êtes parvenu ; pré-
sident sans un sou. Les citoyens cocufier de 
ce pays ne vous supporte plus, et constate 
chaque jour la perte de temps qu’est votre 
mandat. Vous réussissez même à vous faire 
siffler par quatre vingt mille spectateurs au 
mondial de rugby, quel performance. Vous 
n’êtes pas joueur, vous seriez capable de 
perdre le ballon, et le reste. Cher Manu en 
vérité votre départ de la présidence, ne sera 
pas une grosse perte. Chacune de vos déci-
sions n’amène que la perte du sens commun. 
L’orientation politique  que vous tentez vai-
nement d’insuffler, n’a plus de sens. Avec 
vous Manu c’est la France qui perd ; la face. 
Manu, la France n’est pas un jeu, ce n’est 
pas Qui perd Gagne. 
Le seul à ne pas perdre le nord, c’est Bruno 
Le Maire, demander à tout un chacun de 
vendre à perte, sans avoir aucune perte 
de taxes. 
Enfin c’est avec impertinence, que je vous 
invite à rejoindre le camping gratuit, de 
l’ancien king-kong réouvert depuis peu. 
Avec ceux là même, qui ne perdent rien 
pour attendre. 

L’an dernier, nous rédigions une 
tribune faisant état de l’explosion 

du nombre de locations touristiques 
de courte durée, et leurs répercussions 
directes sur le quotidien des résidents per-
manents. Quelques mois plus tard, nous 
étions heureux d’apprendre que la muni-
cipalité allait enfin prendre des mesures 
afin de mieux réguler cette activité. Et c’est 
avec une joie non dissimulée que l’étude de 
mesures était récemment annoncée, dans 
un article de notre journal local, avec pour 
objectif que les résidents permanents et 
ceux souhaitant le devenir puissent retrou-
ver un nouveau souffle. S’il y est question 
des nuisances sonores, cela va sans dire, 
il est également question d’une charge 
plus importante en matière de gestion 
des déchets, des dégradations dans les par-
ties communes par le turnover incessant 
des touristes.Cependant, gardons à l’es-
prit qu’un touriste ne fait pas l’autre. Idem 
pour les propriétaires de ces biens. Certes, 
l’Etat pourrait agir sur la fiscalité. Mais il 
convient pour les municipalités d’agir sur 
le terrain sans plus attendre.
À l’époque, nous relations quelques unes 
des dispositions prises par d’autres villes, 
et notre municipalité s’en inspire donc, 
par exemple, les quotas par quartier. Bien 
que très à propos, ne serait-il pas intéres-
sant de proposer des quotas par quartiers 
et par copropriété. Nous limiterions ainsi 
le risque de retrouver certains résidents en 
minorité dans certaines copropriétés face 
à cette activité.
Autre mesure proposée pertinente : le fait 
d’impliquer les syndicats de copropriété. 
Allons plus loin, et proposons aux syndi-
cats de copropriété d’être bons garants de 
la déclaration de cette activité par les pro-
priétaires. N’oublions pas que le défaut de 
déclaration représente un manque à gagner 
pour une municipalité.
Enfin, il faudra en effet beaucoup de cou-
rage à toutes les municipalités concer-
nées pour faire appliquer et respecter ces 
mesures. Mais il en va de l’avenir de cha-
cune d’entre elles.

Gens du voyage, il est temps de 
prendre ses responsabilités.

Près de 900 caravanes de la communauté 
des gens du voyage se sont installées cet 
été sur l’agglomération dieppoise, c’est 
quatre fois plus que l’année dernière avec 
des occupations massives sur le front de 
mer de Dieppe, le stade de Neuville, l’aéro-
drome de Saint-Aubin-sur-Scie ou la com-
mune de Martin-Église.
Si cette affluence semble exceptionnelle 
cette année, elle rappelle le territoire diep-
pois à ses obligations d’accueil dans le 
cadre des prescriptions du Schéma dépar-
temental d’accueil des gens du voyage pris 
en application de la loi du 5 juillet 2000 !
L’absence d’infrastructures pérennes amé-
nagées engendre des désagréments à la fois 
pour les riverains mais également pour les 
citoyens français itinérants.
Il y a donc urgence que l’agglomération 
dieppoise, juridiquement compétente, se 
dote d’une aire de grand passage pouvant 
accueillir 200 caravanes minimum. Rap-
pelons qu’il est prévu 5 aires de grands 
passages en Seine-Maritime offrant un 
potentiel de 1000 places.
Il y a aussi nécessité que Dieppe crée 
30 places en aires permanentes d’accueil et 
une soixantaine de places en terrains fami-
liaux ou habitat adapté pour les familles 
dont l’ancrage sur le territoire a été constaté 
depuis longtemps (enfants scolarisés à 
Dieppe, …). 
Les occupations non autorisées sur le ter-
ritoire dieppois, dans des conditions sou-
vent dégradées voire indignes ne sont plus 
tolérables.
Plus de 20 ans après la loi sur l’accueil des 
gens du voyage et une 3e édition du Schéma 
départemental, il est grand temps que 
Dieppe et son territoire se mette enfin en 
conformité avec leurs obligations d’accueil 
et se donne ainsi la capacité de faire cesser 
les occupations illégales.
C’est une question de volonté politique, 
c’est aussi une question d’humanité.
Vos conseillers municipaux : André Gautier, 
Annie Ouvry et Jean-Christophe Lemaire.
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Tomates, salades, courgettes, blettes, haricots et 
légumes de saison. Ces produits de la terre sont agen-
cés en fonction de leur variété et de leur couleur sur l’étal 
d’Éric Roussel, rue Saint-Jacques. Bien que son exploita-
tion familiale soit implantée à Angiens, près de Veules-les-
Roses, c’est à Dieppe qu’il installe son premier espace de 
vente sur un marché. Il y a quarante-deux ans ! Depuis, il est 
devenu une figure incontournable du Plus beau marché de 
France 2020 selon le JT de 13 heures de TF1. « Je suis né ici, 
c’est ma ville et j’y suis très attaché », avoue-t-il simplement. 
Tous les samedis matin, il transmet joyeusement le fruit 
de son labeur à sa clientèle. Et le producteur de préciser :  
« Je pourrais faire valoir mon droit à la retraite, mais j’aime trop 
ce contact et ces échanges, je ne peux pas m’arrêter ! »

Activité en développement
Prêchant pour une « culture intelligente », son activité s’est 
étendue au cours des décennies et le maraîcher fournit 
aujourd’hui grossistes, grandes surfaces, restaurants scolaires 
et vend sur trois marchés de la région parisienne. Un déve-
loppement réussi grâce à des investissements dans la méca-
nisation et grâce à l’embauche de trois salariés à l’année. 
« On a adapté notre production pour avoir le volume nécessaire 

pendant la période d’hiver », précise-t-il.  
Pascal Diologent, avec Pi. L.

GENS DE TERROIR 

La primeur du choix 
Été comme hiver, Éric Roussel 
vend Les légumes de chez moi 
sur le marché du samedi.
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NOTEZ-LE !
Rendez-vous 
des chineurs
Plusieurs dates à inscrire 
dans les agendas : vide-
dressing le 6 octobre de 
9 h 30 à 13 heures, puis foire 
aux jouets le 14 octobre de 
9 heures à 16 h 30 à l’Armée 
du salut (14 rue Pasteur) ; 
salon multi-collections 
de la carte postale et 
du timbre le 7 octobre, 
de 14 heures à 18 heures, 
et le 8 octobre, de 9 heures 
à 17 heures, à la salle Paul-
Éluard ; foire aux jouets 
près de l’Ehpad Jacques-
Bonvoisin le 8 octobre 
de 9 heures à 17 heures ; 
ventes  diverses (meubles, 
vaisselles, livres, Hi-fi…) 
à la Croix rouge (28 rue 
de l’Entrepôt) le 14 octobre 
de 14 heures à 17 heures ; 
Puces culturelles (livres, 
CD, jeux, tout à 1 €) 
les 14 et 15 octobre de 
13 h 30 à 18 heures à) la 
médiathèque Jean-Renoir ; 
vide-greniers “Green friday” 
le 20 octobre de 10 heures à 
17 heures au Casino (entrée 
théâtre du Casino) ; marché 
à la brocante de Phoenix 
organisations le 22 octobre 
de 9 heures à 18 heures 
autour de la traverse 
Dollard-Ménard ; vente de 
vêtements et accessoires 
du Club Inner Wheel de 
Dieppe du 25 au 27 octobre 
de 9 heures à 14 heures à la 
salle Paul-Éluard ; foire à 
tout de Magic Club et Carte 
à jouer Normand (MCCJN) 
les 28 et 29  octobre, 
de 8 heures à 17 h 30, 
à la salle Paul-Éluard. 

ASSOCIATION
Lire et faire lire 
cherche des 
bénévoles
Vous êtes retraité(e) ou 
avez plus de 50 ans ? Vous 
aimez lire et avez envie de 
faire partager cette passion 
en lisant des histoires à 
des enfants ? Rejoignez la 
soixantaine de bénévoles 
de l’association Lire et faire 
Lire sur Dieppe. Ces derniers 
interviennent dans des 
écoles, collèges, crèches, 
à la Cité de la mer… 

CONTACT :  
BRIGITTE MASURE 

AU 06 08 18 82 71  
OU lefl@ligue76.fr.

ÉDUCATION
Une aide à la 
rentrée 
En fonction de leurs 
ressources, les familles 
peuvent solliciter un 
chéquier comprenant 
quatre chèques de 
10 € à utiliser pour les 
fournitures scolaires, 
l’habillement et les loisirs. 
Ce dispositif est coordonné 
par le CCAS qui le proposera 
aux familles remplissant les 
conditions d’éligibilité.  
Les chèques sont 
disponibles jusqu’au 
20 octobre. Infos et 
inscriptions auprès du 
CCAS au 02 35 06 62 00. 
Les chéquiers sont 
disponibles à l’accueil des 
Solidarités (CCAS) à l’hôtel 
de ville, à la mairie annexe 
de Neuville, à l’accueil de 
la mairie de proximité 
Jacques-Prévert (Janval) 
et à celle du Val Druel.

NOUVEAUTÉ

RETROUVEZ ÉRIC  
ET PIERRE-YVES DANS 

LA VIDÉO “GENS DE TERROIR” 
EN FLASHANT LE QR CODE.
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LA PRÉPA
1. Bien laver les blettes et les 
épinards, puis bien égoutter. 
Éplucher les échalotes, 
les côtes de blette et les 
épinards. Séparer les côtes 
(tiges blanches) des feuilles. 
Réserver les feuilles vertes.

2. Enlever les fils des 
côtes de blettes à l’aide 
d’un couteau d’office. 
Détailler la côte en brunoise 
(petits cubes de 2 mm 
sur 2 mm) et réserver.

3. Faire fondre le beurre 
dans l’huile. Ajouter le 
sucre roux et les échalotes. 
Faire caraméliser, couvrir 
et laisser cuire à feu doux 
en remuant régulièrement 
pendant vingt minutes.

4. Faire chauffer beurre 
et huile dans une poêle. 
Ajouter les épinards, le vert 
de blette et la brunoise. 
Laisser fondre et réduire 
jusqu’à évaporation totale 
du jus. Saler et poivrer. 

5. Placer le cœur de 
Neufchâtel au centre 
d’un moule à tatin ou 
à défaut d’un moule à 
crème brûlée. Ajouter les 
échalotes caramélisées, 
puis les épinards et les 
blettes sur le dessus jusqu’à 
recouvir les échalotes et le 
cœur de Neufchâtel. 

6. Détailler la pâte 
feuilletée en fonction 
du moule et recouvrir 
l’ensemble. Faire chauffer 
le four à 200° C. Enfourner 
pendant vingt minutes. 

LE DÉFI DU CHEF

Chaque saison, Journal de 
bord va faire rencontrer 
un producteur du marché, 
un restaurateur local et 
un groupe d’habitants. 
Premier défi avec la recette 
de Pierre-Yves Lebiez, 
les produits d’Éric Roussel 
et les cuisinières bénévoles 
de Mosaïque (Val Druel).

TUTO VIDÉO SUR 
LA PAGE YOUTUBE 

Dieppe Actu’ OU EN 
FLASHANT LE QR CODE.

PORTRAIT 

La Cale labellisée   
Maître Restaurateur 
Pierre-Yves Lebiez est le premier 
restaurateur dieppois à recevoir 
ce titre national.

« Une belle reconnaissance de mon métier de cuisinier 
et une immense fierté. » Le 4 août, le gérant de La Cale, 
l’esprit Bistrot a reçu officiellement le label de Maître Res-
taurateur. Créé en  2007 à l’initiative du ministère des PME, 
du Commerce et de l’Artisanat, ce titre est le seul délivré 
par l’État pour la restauration française. Il récompense les 
établissements d’excellence, de l’auberge à la table gastro-
nomique, qui pratiquent une cuisine authentique. Près de 
3 300 restaurateurs sont labellisés en métropole et Outre-mer.  
Mais le restaurant situé au 34 rue Jean-Antoine Belle Teste, 
sur la presqu’île du Pollet, tout près de port à sec, est le pre-
mier à le recevoir sur le territoire communal. 

100 % fait maison
« Ce titre est le gage d’une carte proposant une cuisine 100 % 
faite maison, à partir de produits bruts et frais provenant de cir-
cuits courts et de saison, indique Pierre-Yves Lebiez, 53 ans. 
L’obtention de ce label répond à un cahier des charges rigou-
reux et fait suite à des audits dont l’un réalisé, à l’improviste, 
par la DGCCRF (NDLR : Direction générale de la concur-
rence, de la consommation et de la répression des fraudes).  
C’est le résultat de beaucoup de travail au quotidien, d’une 
rigueur permanente de toute l’équipe, cuisine et salle.  »  
L’Association française des maîtres restaurateurs salue les 
spécialités « normandes, poissons de la côte, cuisine Française et 
cuisine bistronomique » proposées par le restaurant polletais.  
Le titre de maître restaurateur est accordé par le Préfet pour 
une durée de quatre ans renouvelable. Pierre Leduc
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LA RECETTE
Tatin d’échalotes 
et son cœur de 
Neufchâtel 

Recette pour 4 personnes. 
Les ingrédients : 
300 g d’échalotes,
2 côtes de blette, 
100 g d’épinards, 
4 mini Neufchâtel, 
15 g de sucre roux, 
10 g de vinaigre de cidre,
2 cuillères à café d’huile, 
2 cuillères à café de beurre, 
1 pâte feuilletée. 
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De savoureux métiers  
à apprendre
Près de 400 apprentis se forment à des métiers 
pourvoyeurs d’emploi sur le Campus Eugénie-
Brazier. Reportage.

Ce 21 septembre à midi, un 
appétissant poirier est proposé 
au menu du réfectoire du Cam-
pus Eugénie-Brazier, à Rouxmes-
nil-Bouteilles. Une gourmandise 
appréciée et, surtout, le fruit 
du travail des douze appren-
tis, inscrits en première année 
de CAP (certificat d’aptitude 
professionnelle), qui ont suivi  
le matin même l’atelier pratique 

animé par Stéphane Heimst, professeur de 
pâtisserie. Retour quelques heures plus tôt. 
Technique, hygiène, sécurité… Dans le labo-
ratoire de pâtisserie flambant neuf du centre 
de formation d’apprentis (CFA), l’enseignant 
égrène de très nombreuses consignes. Il décrit 
chaque ingrédient, en dévoile les caractéris-
tiques, montre les gestes à accomplir, étape 
par étape. L’attention des apprentis, regrou-
pés autour de lui, est soutenue. « La pâtisserie 
demande beaucoup d’application, c’est très exi-
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   L’apprentissage 
de la pâtisserie exige 
d’assimiler de nombreuses 
notions techniques.
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geant, souligne Stéphane Heimst. Les règles 
à respecter sont nombreuses et il est essentiel de 
les maîtriser, alors je répète continuellement. »
C’est seulement le deuxième cours pratique 
pour la plupart des jeunes. Pour certains, 
cette première approche du métier est un 
peu hésitante. D’autres sont plus à l’aise.  
« Je rêvais d’être pâtissier 
depuis tout petit, confie 
Juliann, 15 ans. Il y a beau-
coup de choses à apprendre, 
c’est vrai, mais ça va vite 
rentrer. »

L’appétit vient 
en mangeant

Chaque année, près de 
400 jeunes fréquentent 
le Campus Eugénie-Bra-
zier et se forment à divers 
métiers (lire la colonne à 
droite). Si pour certains, 
ce choix de formation 
relève d’une véritable 
vocation, une partie 
d’entre eux a connu un parcours déjà semé 
d’embûches. « Nous sommes là pour tirer les 
jeunes vers le haut, affirme Jean-Christophe 
Leprêtre, directeur du CFA. Ils ne devien-
dront pas tous meilleur apprenti de France,  

mais ils seront tous compétents en sortant d’ici. 
 Il n’y a pas de sélection pour entrer au CFA,  
nous devons leur donner à tous les mêmes 
chances de se réaliser. Un parcours méritant, 
c’est la réussite d’un jeune qui partait de loin. »  
Chaque jour, les bâtiments du CFA s’ani-
ment comme une véritable fourmilière.  
En cuisine, Clémence, Dieppoise de 18 ans, 
s’est isolée pour préparer une recette.  
Après avoir obtenu son CAP de cuisine, elle pré-
pare désormais un brevet professionnel (BP). 
 « À l’origine, je voulais devenir pâtissière, 
explique-t-elle. Mais quand j’ai voulu m’ins-
crire, il n’y avait plus de place, alors je me suis 
orientée vers la cuisine. Je me suis découvert 
une vocation. J’ai développé de nombreuses 
aptitudes comme la rapidité, la précision des 

gestes et l’organisation. » 
En alternance dans un 
restaurant situé à Torcy-
le-Grand, Clémence est 
ambitieuse. Elle prépare 
d’ailleurs le concours de 
Meilleur apprenti de 
France qui se déroule 
le 9 octobre à Caen.  
Et comme l’appétit vient 
en mangeant, elle envi-

Une diversité  
de métiers
Le CFA Eugénie-Brazier 
propose une offre de 
formation particulièrement 
élargie : boucherie, 
pâtisserie, boulangerie, 
service en salle, cuisine, 
production et service en 
restauration (restauration 
rapide, collective, cafétéria) 
ou encore coiffure. 
Les jeunes intègrent 
généralement la formation 
en alternance vers 14 
ou 15 ans. Il est toujours 
possible, aujourd’hui, de 
s’inscrire dans l’une des 
formations proposées 
en se rendant sur le site 
cma-normandie.fr. Une fois 
l’insciption faite sur le site, 
une réunion d’information 
est immédiatement 
proposée aux familles.  
Les jeunes sont également 
accompagnés pour trouver 
un employeur.

   Le formateur en restauration 
collective, Christophe Bernier, 
transmet autant les bases techniques 
que sa passion du métier.

   Comme ici, dans le laboratoire de 
boulangerie, chaque apprenti dispose  
d’un espace de travail personnel.
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sage après son BP de poursuivre sa formation 
en pâtisserie ou encore en charcuterie-trai-
teur. « Au total, cela fera huit années de for-
mation pour maîtriser la plupart des facettes 
de la cuisine », annonce-t-elle.
«  Ce campus, c’est l’école de la rigueur et 
de l’excellence, confirme le directeur.  
Quand nous accueillons les nouveaux apprentis, 
nous leur rappelons qu’ils ne sont plus collégiens 
ou lycéens mais des salariés d’une entreprise. »
L’implication et la détermination des appren-
tis sont palpables. Cette motivation est aussi 
insufflée par une équipe de formateurs expé-
rimentée et profondément investie. Chris-
tophe Bernier, professeur de restauration 
collective, boucherie, charcuterie et de ser-
vice en salle, entame sa deuxième année. 
Riche d’un CV flatteur, ayant exercé dans des 
palaces parisiens et écossais puis dans une 
grande chaîne d’hôtellerie avant de devenir 
boucher, il a été directement sollicité par 
Alexis Caquelard, Meilleur ouvrier de France 

et professeur au CFA. « J’ai toujours eu cette 
envie de transmettre mon savoir-faire, mais aussi 
l’amour de ce qu’on fait, justifie-t-il. C’est un 
métier de passion qui a, certes, des contraintes 
— on finit tard le soir, on travaille les week-
ends… —, qui implique une exigence de qualité, 
mais, qui génère aussi d’immenses satisfactions.  
Car notre travail n’est pas simplement de nourrir 
les gens, mais de leur donner du plaisir, de leur 
offrir un bon moment qui va leur faire oublier, 
le temps du repas les petites galères du quoti-
dien. » Cette bienveillance, mais aussi cette 
rigueur produisent clairement leur effet.  
En 2023, plus de 90 % des apprentis ont 
obtenu leur diplôme. Stéphane Canu

LE MOT
Handicap 
Inès, 19 ans, s’active aux 
fourneaux. En situation 
de handicap, elle aurait dû 
être orientée vers un Esat 
(Établissement et service 
d’aide par le travail). « Il était 
hors de question pour moi 
de ne pas travailler en milieu 
ordinaire », assure-t-elle.  
Elle a ainsi rejoint 
le CFA grâce à un 
accompagnement 
spécifique. « Toute petite, 
je disais à mon grand-père 
qu’un jour je tiendrais 
un restaurant, dit-elle. 
Aujourd’hui ça se passe très 
bien et je suis sûre d’avoir fait 
le bon choix. »
Le CFA accueille cette année 
21 jeunes en situation de 
handicap. L’enseignante 
Pascale Bachelet-Douarin 
est aussi référente 
handicap au sein de 
l’établissement.  
Une mission qu’elle assume 
à raison de deux journées 
par semaine à travers 
un suivi régulier tant au 
CFA qu’en entreprise 
pour adapter au mieux le 
parcours de l’apprenti.

   La viande travaillée au CFA 
provient d’un supermarché dieppois. 
Elle y retournera sur les étals une fois 
transformée par les apprentis.

   Au CFA, le service en salle est enseigné 
selon les règles de l’art.
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SPORTS
Vacances 
musclées
Du 30 octobre au 
3 novembre, le service des 
Sports propose un stage 
vacances aux enfants : de la 
baby-gym, en collaboration 
avec le CSMG de Dieppe, 
de 10 heures à 11 h 30 aux 
gymnase Achille-Desjardins 
et Léon-Rogé pour les 
enfants de grande section 
maternelle, CP et CE1 ; du 
multi-activités de 14 heures 
à 16 heures au gymnase 
Léon-Rogé pour les enfants 
de CE2 à CM2. Gratuit.

INSCRIPTION  
ET AUTORISATION 

PARENTALE OBLIGATOIRE 
AU 02 35 06 60 28 OU 
dieppe.sports@mairie-
dieppe.fr. INFOS SUR 
LA PAGE FACEBOOK  
@dieppesports. 

En avant marche ! 
Le service des Sports 
propose des marches 
adaptées (5/7 km), des 
marches familiales 
(8/10 km) et sportives 
(10/12 km) les 6, 13 et 
20 octobre. Une marche 
poussettes a lieu le 
17 octobre, rendez- vous 
à la Salle des congrès. 
Les séances, gratuites, 
débutent à 9 h 15. 

PLUS D’INFOS ET 
INSCRIPTIONS AU 

02 35 06 60 28 OU SUR  
LA PAGE FACEBOOK  
@dieppesports. 

SPORTS
Place aux 
grimpeurs
Le Club des cyclotouristes 
organise la Grimpette 
dieppoise le 8 octobre 
pour affronter toutes les 
côtes de la cité. Tarifs : 
4 € licenciés, 6 € non 
licenciés, gratuit moins 
de 18 ans. Rendez-vous à 
8 h 30 à la salle annexe de 
la mairie de Dieppe. 

PLUS D’INFOS SUR 
LA PAGE “Club des 

Cyclotouristes Dieppois”.

Tous en rando
L’Association des résidents 
de Puys propose une 
randonnée pédestre 
le 8 octobre. Rendez-vous 
à la cabine 16 de la plage 
de Puys. Gratuit. 

CONTACT : 
07 81 35 40 40.

Nagez, pédalez 
et courez !
Les Piranhas organisent un 
triathlon ouvert à tous les 
jeunes âgés de 6 à 17 ans, le 
15 octobre à la piscine et au 
stade Pierre-de-Coubertin à 
Neuville. Les distances sont 
adaptées en fonction de 
l’âge des enfants. Tarifs : 7 € 
pour les licenciés et 9 € pour 
les non licencié (+ 2 € pour 
la licence sur une journée). 

PLUS D’INFOS SUR 
LA PAGE Piranhas 

Triathlon Dieppe OU SUR 
LE SITE club-piranhas.com.

HORAIRES DES MARÉES  
du 1er au 31 octobre 2023

DIEPPE

1. HEURE
DIEPPE

OCTOBRE 2023 Heure légale

Date
Pleines mers Basses mers

Heure
h mn Coef Heure

h mn Coef Heure
h mn

Heure
h mn

1 D 01 32 112 13 53 111 08 38 20 57
2 L 02 11 108 14 31 104 09 15 21 33
3 M 02 49   98 15 07   91 09 47 22 05
4 M 03 26   83 15 42   75 10 17 22 36
5 J 04 04   66 16 19   57 10 48 23 10
6 V 04 45   48 17 03   40 11 27 23 57
7 S 05 42   33 18 14   28 -- -- 12 25
8 D 07 19   26 20 04   28 01 12 14 05
9 L 09 06   32 21 33   38 02 56 15 40

10 M 10 07   44 22 25   50 04 16 16 44
11 M 10 50   57 23 04   62 05 10 17 31
12 J 11 25   68 23 38   73 05 53 18 10
13 V 11 58   77 -- --  -- 06 31 18 46
14 S 00 11   81 12 30   84 07 06 19 20
15 D 00 43   86 13 01   88 07 38 19 52
16 L 01 14   89 13 31   89 08 09 20 25
17 M 01 44   88 14 01   87 08 39 20 54
18 M 02 15   85 14 32   82 09 08 21 25
19 J 02 49   78 15 06   73 09 38 21 57
20 V 03 26   68 15 43   62 10 11 22 35
21 S 04 08   56 16 30   50 10 54 23 25
22 D 05 04   44 17 37   40 11 54 -- --
23 L 06 33   38 19 20   40 00 35 13 22
24 M 08 17   45 20 51   52 02 18 15 06
25 M 09 34   60 21 59   69 03 45 16 22
26 J 10 32   77 22 54   85 04 53 17 23
27 V 11 21   91 23 41   97 05 51 18 17
28 S -- --  -- 12 05 101 06 42 19 06
29 D 00 25 103 11 46 104 06 27 18 49
30 L 00 06 104 12 25 102 07 07 19 27
31 M 00 45   99 13 02   95 07 42 20 03

Heure d’été en vigueur du 26/03/2023 à 2h du matin au 29/10/2023 à 3h du matin.

  CORRIDA. Soleil, déguisements, sourires, efforts, 
performances, plaisir… 685 adultes et 162 enfants (pous-
sins, benjamins et minimes) ont foulé le sol du centre-ville 
et du front de mer le 23 septembre. À noter que le vainqueur 
Édouard Morin-Luzuy (Deep Run) a battu le record adulte de 
l’épreuve en finalisant les 7 km en 20 minutes et 35 secondes. 

PLUS DE PHOTOGRAPHIES  
SUR LA PAGE @villedieppe. 
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L’ÉVÉNEMENT
Salon du train 
miniature et  
de la maquette 

Organisé par l’association 
Littorail 76, il a lieu le 
21 octobre de 13 h 30 à 
19 heures  et le 22 octobre 
de 10 heures  à 12 heures  
puis de 14 heures  à 
18 heures  à la Salle des 
congrès. Au programme : 
expositions de modélisme 
ferroviaire animé, ateliers 
de démonstration, 
stands de commerçants 
spécialisés… Entrée : 3 €, 
gratuit pour les moins 
de 12 ans accompagnés. 
Par ailleurs, en amont 
de cette manifestation, 
Littorail 76 ouvre les portes 
de son local associatif 
pour vous faire découvrir 
leurs réalisations, les 
pratiques du modélisme et 
échanger sur les activités 
de l’association. 
Rendez-vous le 7 octobre, 
de 14 h 30 à 17 heures, au 
20 rue du Bœuf. 

CONTACT : 
06 60 69 24 66. 

PENSEZ-Y
Passage  
à l’heure d’hiver
Il a lieu dans la nuit du 28 
au 29 octobre. À 3 heures 
du matin, il faut reculer les 
aiguilles d’une heure pour 
revenir à 2 heures !

JEUNESSE
Des stages 
4e/3e à la Ville
Logistique, Éducation, 
Santé, Solidarités, 
Culture, Communication, 
Informatique, Police 
municipale, Espaces verts… 
Effectuer son stage 4e 
ou 3e au sein des services 

municipaux, 
c’est 
possible ! 
Chaque 
année, 
la Ville 
accueille 

des centaines de collégiens 
dans ses différents services. 

TOUS LES INFOS 
AU 02 35 06 63 50 

OU À dieppejeunesse@
mairie-dieppe.fr. 

SENIORS
Thé dansant
Organisé par Ensemble 
et solidaires/UNRPA le 
19 octobre de 14 heures 
à 18 heures à la salle Paul-
Éluard. Tarif adhérent 10 €, 
non adhérent 15 €. 

CONTACT : 
06 59 37 01 38 

OU u.n.r.p.a@orange.fr.

PARTICIPEZ !
Ramassage 
de déchets
Organisé par l’Estran-Cité 
de la mer et l’Agglo Dieppe-
Maritime sur la plage de 
Dieppe le 26 octobre. 
Rendez-vous à 14 h 30 
devant le Bas-fort blanc.

INFOS : ESTRAN 
AU 02 35 06 93 20.

ANRU 2
De la joie dans  
les ascenseurs  
de Bel Air !
La Cie des liftiers poétiques 
s’invite dans les halls 
d’immeuble du quartier 
Bel Air afin d’animer 
joyeusement la mise en 
route des ascenseurs. 
Rendez-vous, entre 15 h 30 
et 18 heures, le 3 octobre 
au Brabant, le 6 octobre 
au Limbourg, le 10 octobre 
au Frise, le 17 octobre 
au Luxembourg et le 
18 octobre au Hainault. 
De petites collations et 
des surprises attendent 
les résidents et passants… 
Par ailleurs, à noter que 
l’inauguration des travaux 
de la rue Mme René-Coty a 
lieu le 21 octobre à 11 heures.

L’ASSOCIATION
UFC-Que Choisir
Un litige contractuel ? 
Profitez des permanences 
gratuites les 12 et 
26 octobre, de 8 h 30 à 
11 h 30, en mairie de Dieppe. 

RÉSERVATION 
AU 07 72 32 90 04 

OU SUR contact12@
lehavre.ufcquechoisir.fr. 

PHOTOS
Romuald 
Defoulny expose
Du 30 octobre au 
23 novembre, admirez ses 
photos de tempêtes à la 
Maison Jacques-Prévert, 
ses portrait de marin à 
l’hôtel de ville et ses clichés 
de faune et flore à la 
médiathèque Jean-Renoir.

  GRANDE ROUE. Le manège est installé jusqu’au 
12 novembre quai Henri-IV. Accessible de 14 heures à 22 heures 
les lundis, mardis, mercredis, jeudis et vendredis, hors 
vacances scolaires, de 11 heures à 23 heures pendant les 
vacances et week-ends. Tarifs (pour 4 tours) : 6 € adultes, 
4 € moins de 10 ans (accompagnés) et gratuit moins de 2 ans 

INFORMATIONS SUR LA PAGE Grande roue 
Amusements OU AU 0686295533.
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Bénévolat :  
l’énergie citoyenne 
La Fête des associations et du sport a confirmé la vitalité 
des forces vives de la cité et, surtout, l’engagement  
sans faille de ses bénévoles. Témoignages.

Elles étaient près de 140 présentes le 
3 septembre au parc François-Mit-
terrand. Les associations dieppoises ont 
encore fait étalage de leur richesse et de leur 
énergie. Donner des informations, inscrire 
de nouveaux licenciés, faire connaître une 
discipline, proposer des démonstrations… 
Sur les stands, les bénévoles de ces clubs et 
associations ont, une fois de plus, donné de 
leur temps pour les autres. 

Du temps pour autrui
Un engagement loin d’être anodin quand, 
d’après une enquête Ifop réalisée en jan-
vier dernier pour l’association d’experts 
Recherches & Solidarités, 23 % des Français 
sont bénévoles dans une association en 2023. 

Un pourcentage revenu presque au 
niveau d’avant la crise sanitaire.

Selon ce même sondage, l’engagement asso-
ciatif est de proportion identique chez les 
femmes et les hommes, mais aussi chez les 
moins de 35 ans et 65 ans et plus. « Je me 
suis engagé dans une association parce qu’il 
me paraissait que c’était mon devoir, avoue 
Patrick Le Reun, retraité et membre du 
Rotary Dieppe Côte d’Albâtre. J’estime que 
nous avons tous des dettes envers la société, et 
que ces dettes, il faut les payer ! La voie du béné-
volat demande des sacrifices, mais au bout on 
retire de l’altruisme beaucoup de satisfactions. »  
Pâtissier dans la vie professionnelle, 
Pierre Évrard « trouve de son temps libre », 
avec le Collectif Octobre rose (Cord 76), 
pour récupérer des fonds en faveur de la 
lutte contre le cancer du sein. « Octobre rose, 
ce n’est qu’un mois, mais le Cord 76 c’est toute 
l’année !, témoigne-t-il. On organise plusieurs 
événements, ça prend pas mal de week-
ends durant l’année. »

LE LIEU 
Maison des 
associations
Située au 14 rue 
Notre-Dame, elle est 
un lieu d’accueil et de 
ressources pour toutes les 
associations. Elle regroupe 
plusieurs salles de réunion 
et d’activité jusqu’à 
25 personnes, permettant 
des évènements en lien 
avec la Ville, mais aussi une 
salle de répétition de danse 
et un studio de répétition 
musicale. À noter qu’il 
est possible d’y faire 
domicilier son association 
sur simple demande écrite. 
Elle est ouverte du lundi 
au vendredi de 9 heures 
à 17 heures et le samedi 
de 14 heures à 18 heures, 
et fermé le premier samedi 
du mois.

CONTACT : 
02 35 06 62 61 

OU maison.assoc@
mairie-dieppe.fr. 
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Des adhérents à impliquer
La constitution d’une équipe de bénévoles est 
indispensable pour faire vivre l’association.  
« L’engagement associatif, c’est d’abord de pro-
poser la totale inclusion, c’est-à-dire accueillir 
tous les publics, tous les handicaps — le club 
est labellisé Sport Handicap, mais aussi or 
“Jeune” et argent “Savate pour tous” —, estime 
Alban Duhamel, président du Dieppe savate 
boxe française. C’est aussi essayer d’impliquer 
les usagers. Nous avons un noyau de retraités 
investis, ce qui est une chance. Je les fais tou-
jours accompagner d’un jeune. 
J’ai la chance aussi, outre des 
bénévoles, d’avoir d’autres 
membres de ma famille qui 
s’investissent. » Au club de 
triathlon des Piranhas aussi, 
tout le monde met la main 
à la pâte, les 300 licenciés, 
les deux salariés, et égale-
ment des parents qui aident 
après une formation dis-
pensée par la Fédération. 
« Tous les adhérents viennent 
aider, note Denis Galataud, 
président de l’association. 
Mais renouveler les bénévoles, 
les membres du bureau, c’est 
demander beaucoup d’inves-
tissement. » Et l’intéressé de formuler un 
souhait, « celui de renforcer l’insertion par 

le sport », car « nous avons encore du mal à 
toucher les jeunes dans les quartiers ». Sur 

son stand, Josiane Dargent, 
de l’Accueil des villes fran-
çaises (AVF) Dieppe, dresse 
un constat similaire : « AVF 
est une association qui fonc-
tionne très bien. Nous avons 
de nombreux nouveaux ins-
crits. Mais donner de son 
temps, c’est parfois compliqué. 
Renouveler les bénévoles enga-
gés et impliqués demande de 
l’énergie ! » 

La nécessité 
de recruter
Et pour recruter de nou-
veaux adhérents et renouve-
ler les équipes de bénévoles, 

un temps fort comme la Fête des associations 
et du sport, organisé chaque année le premier 
dimanche de septembre, est plus qu’utile. Par 
exemple, la présidente du Scrabble Club de 
Dieppe — club « formateur » qui fêtera ses 
50 ans en 2024 — Virginie Hérichard se félicite  
« d’avoir pu trouver de nouvelles recrues grâce à 
cette manifestation, ou la Fête du jeu en mai. » 
Et d’ajouter : « notre discipline, qui se pra-
tique en intérieur, a souffert de la Covid-19.  
Nous voulons dépoussiérer l’image du scrabble, qui 
est avant tout un jeu de stratégie et de mémoire. »  

« Je voulais 
pratiquer une 

activité et 
pouvoir aider. 

J’aime bien 
voir des gens, 
je sors de chez 
moi, j’oublie les 
petits soucis. »

Michèle Marie,  
café solidaire d’Oxygène

« Lancez-vous dans 
l’associatif, ça vous 
le rendra par une 
découverte, par 
un enrichissement 
personnel… Si des gens 
hésitent, c’est qu’il y 
a déjà une petit fibre 
et qu’il faut y aller ! 
Je le conseille aux 
jeunes, le contact 
associatif et 
l’engagement 
permettent de 
préparer au monde 
du travail. »

Sébastien Barré,  
Dieppe voile et falaises

 Au Dieppe savate 
boxe française, 
les binômes retraités-
jeunes permettent 
de former la relève.

 Phare 111 a besoin de recruter de 
nouvelles familles en relais de son action.

 Accueil des villes françaises compte 
plus de 36 activités, 500 adhérents, de 
très nombreux bénévoles et encadrants.
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Même problématique pour l’association 
Phare 111 (Dieppe accueil jeunesse en 
exil), qui apporte de l’aide aux mineurs 
exilés, isolés, arrivant dans la région  via 
l’accueil, l’écoute bien-
veillante, l’orientation 
vers les institutions de 
la protection de l’en-
fance la mise à l’abri dans 
les familles bénévoles.  
« Nous avons besoin de faire 
connaître ce qu’on fait, de 
trouver de nouvelles familles 
et des adultes en relais », 
souligne Edwige Gosset, 
sa présidente. « Dans la durée, nous suivons les 
parcours de vie de ces jeunes, devenus adultes. » 

Valoriser les bénévoles 
Don de  temps et de soi, organisation de 
manifestations publiques, création et déve-
loppement de lien social, partage de pas-
sions et de valeurs… Les bénévoles ont, au 
quotidien, un rôle essentiel dans la vie de la 
cité, à Dieppe peut-être même plus qu’ail-
leurs. « Que l’on donne son sang pour sauver 
des vies ou que l’on entraîne une équipe, que 

l’on accueille des mineurs iso-
lés, que l’on préserve la nature, 
que l’on chante ou danse, que 
l’on aide aux devoirs…, il n’y a 

pas qu’une façon de s’engager et d’être utile !, 
indique l’adjointe à la vie associative Laëti-
tia Legrand. Les acteurs du monde associatif 
encadrent, accompagnent, soutiennent, jeunes 

et moins jeunes, et ceux qui 
ont été cassés par la dureté 
de la vie. Et au-delà des 
beaux résultats, ceux que 
l’on voit, ou écrit, il se forme 
des “familles”. Et les sou-
rires sur les visages et dans 
les cœurs des membres d’as-
sociation n’ont pas de prix.  
On ne peut pas réparer 
les gens, mais on peut leur 

rendre leur dignité et briser l’isolement. C’est 
le plus bel engagement qui soit, l’invisible lien 
qui fait du bien au gens. » Afin de valori-
ser la communauté bénévole dieppoise, 
un  temps fort sera organisé en décembre 
prochain autour de la Journée mondiale du 
bénévolat et du volontariat. 
Pierre Leduc, avec Bruno Cohen-Bacrie, 

Maëva Lasserve et William Guédin

« S’impliquer, partager, 
ça fait partie des bons 

moments de la vie.  
Pour moi, le bénévolat, 

c’est purement de 
l’épanouissement 

personnel. »

Maïna Toulgoat, Dieppe Basket
« Une association, 
ce qui fait sa 
différence, c’est son 
état d’esprit : il faut 
de la bienveillance, 
de l’empathie, du 
plaisir. Sinon, ça ne 
marche pas ! »

Didier Baïet, Amal’gamme

PENSEZ-Y
Demande de subvention
Les associations qui souhaitent bénéficier 
d’une subvention municipale doivent 
retirer et transmettre leur demande 
jusqu’au 31 octobre à la Maison des assos, 
sur le site dieppe.fr, à l’accueil de l’hôtel de 
ville ou de la mairie annexe de Neuville. 

 Le Scrabble club  
a trouvé de nouveaux 
adhérents sur la Fête des 
associations et du sport. 

« À l’époque où on vit tous un 
peu recroquevillé sur soi-même, 
faire partie d’une association 
est une ouverture. On apprend 
des choses aux autres, mais 
on en apprend aussi des autres. » 
Philippe Legras, Maquettes fan club
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RETROUVEZ PLUS 
DE PAROLES,  

PLUS DE PROPOS 
D’ASSOCIATIONS 
ENGAGÉES EN VIDÉO EN 
FLASHANT LE QR CODE 
CI-DESSOUS.
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  JOURNÉES DU PATRIMOINE. Dieppe Ville 
d’art et d’histoire (DVAH) a recensé, sur l’ensemble des 
animations proposées les 16 et 17 septembre par les struc-
tures municipales et ses partenaires,  6 644 visiteurs.  
Les églises (St-Jacques, St-Rémy), la chapelle de Bonsecours, 
le Musée, les visites guidées de DVAH, le Bunker de Puys, 
la Villa Perrotte, le Fonds ancien, les serres municipales  
ou le canot Côte d’Albâtre ont rencontré un franc succès.

  COURSE DE GARÇONS DE CAFÉ. Porter un 
plateau avec des verres et une bouteille remplis sans le 
faire tomber jusqu’à l’arrivée. Tel est le principe de la course 
organisée par la Confrérie du hareng et de la coquille Saint-
Jacques le 21 octobre dès 15 heures sur le quai Henri IV.
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SANTÉ
Donnez 
votre sang
Prochaines collectes à 
la salle Paul-Éluard les 
5 octobre et 2 novembre de 
14 heures à 18 h 30 ainsi que 
les 6 octobre et 3 novembre 
de 11 heures à 13 heures et 
de 14 h 30 à 18 heures. 

SUR RENDEZ-VOUS  
À dondesang.efs.

sante.fr OU AU 
0 800 109 900 (APPEL 
GRATUIT).

Prendre soin de 
sa santé mentale
Les Semaines d’information 
sur la santé mentale ont lieu 
du 9 au 22 octobre sous le 
thème « À tous les âges de 
la vie, ma santé mentale est 
un droit ». Dans ce cadre, le 
Pôle ressources santé de la 
Ville organise deux actions 
le 18 octobre à 14 heures 
à la bib’-ludo du Drakkar 
(Neuville), puis le 20 octobre 
à 14 heures à la bib’-ludo 
Camille-Claudel (Val Druel). 
Au programme : rencontre-
échange avec Pauline 
Legris, formatrice premiers 
secours en santé mentale, 
et présence de stands du 
Groupe d’entraide mutuelle 
(GEM), de l’Union nationale 
de familles et amis de 
personnes malades et/ou 
handicapées psychiques 
(Unafam), de la Maison 
des ados… Gratuit.

SANTÉ
10/10 sur les Dys
Organisée par le GPS des 
dys, la Journée des dys 
se tient le 14 octobre de 
10 heures à 18 heures à la 
Salle des congrès. Sont 
présents : des associations 
spécialisées dans les 
troubles dys (dyslexie, 
dysphrasie, dyscalculie…) 
et les trouble du déficit de 
l’attention avec ou sans 
hyperactivité, des pros de 
santé (orthophonistes, 
ergothérapeutes…), 
la communauté 
éducative (enseignants, 
psychologues, AESH…), 
des éditeurs spécialisés 
(livres, logiciels…), des 
organismes de soutien 
scolaire et des dispositifs 
d’accompagnement du 
handicap. Des conférences 
sont animées toute la 
journée. Entrée libre.

PLUS D’INFOS SUR LA 
PAGE GPS des DYS.

HANDICAP
Un film 
en mode relax
Accessible aux personnes 
dont le handicap 
(autisme, handicap 
intellectuel et cognitif, 
troubles psychiques, 
Alzheimer...) peut entraîner 
des comportements 
atypiques et à tous les 
autres spectateurs, une 
séance de Ciné relax a lieu 
le 14 octobre à 14 h 30 à 
DSN où est projeté le film 
dramatique Ma Ma avec 
Penélope Cruz. Tarif : 4 €.

PLUS D’INFOS SUR 
dsn.asso.fr.
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Le cancer du sein sans filtre 
Le choc de l’annonce et la vie d’après. Des femmes 
posent devant l’objectif et témoignent de la maladie.

De l’ombre à la lumière. Dans le cadre 
d’Octobre rose, campagne nationale de sen-
sibilisation pour le dépistage du cancer du 
sein, le Centre bien-être et vie de l’hôpital et 
le Pôle ressources santé de la Ville ont lancé 
l’idée de portraits de femmes atteintes ou en 
rémission du cancer du sein. Sandra Sanji 
(sandrasanji.com) a été missionnée pour 
réaliser cette exposition. À 46 ans, la photo-
graphe connaît bien cette maladie, qu’elle a 
elle-même combattue en 2013. « Quand j’ai 
appris que j’étais malade, je venais juste d’ac-
quérir un appareil photo, rembobine-t-elle. 
Cela a été ma bouffée d’oxygène ! » Des repor-
tages dans les coulisses de salles de théâtre 
la convainc alors de se professionnaliser.  
En 2017, elle produit Coup de peur, coup de 
cœur, des portraits de femmes liées au can-
cer du sein. Ce travail remporte le Prix du 
talent du concours Paroles de Patients orga-
nisé par Les Entreprises du Médicament. 

« Un message d’espoir »
L’expo dieppoise reprend le même prin-
cipe via un double portrait pour chacune 
des sept participantes : l’un avec un petit 

crabe rose au premier plan en noir et blanc, 
symbolisant le choc de l’annonce, et l’autre 
en couleur avec le crabe en arrière-plan, 
pour révéler ce que cette épreuve à appor-
ter positivement aux femmes. Les clichés 
sont accompagnés d’un témoignage écrit. 
« J’aide à reprendre un peu confiance à ces 
femmes, espère-t-elle. J’aime aller au-delà 
de l’apparence et j’essaie de capturer l’âme. » 
En rémission, Nathalie Lefebvre, 56 ans, 
a accepté de jouer les modèles après en 
avoir parlé avec les oncologues de l’hôpital.  
« Le cancer est un traumatisme, c’est difficile, 
mais il y a un après, avoue la Dieppoise qui 
a animé des cours de gym après cancer pen-
dant vingt ans. Poser, c’est témoigner d’un 
message d’espoir ! »
Pierre Leduc

EXPO À VOIR DU 2 AU 8 OCTOBRE, 
PUIS DU 16 AU 31 OCTOBRE À  

L’HÔTEL DE VILLE, ET DU 9 AU 15 OCTOBRE 
DANS L’ALLÉE MÉDICALE DE L’HÔPITAL.

L’ÉVÉNEMENT
Octobre rose
Parmi les temps 
forts proposés : café 
santé (initiation à 
l’autopalpation, échanges 
sur le dépistage…) le 
6 octobre à 9 h 30 à 
Oxygène ; infos sur l’activité 
physique, l’alcool et 
l’alimentation le 6 octobre 
à 13 h 30 dans le hall de 
la mairie ; parlotte et 

confection de 
rubans roses 
le 10 octobre 
à 9 heures à 
Mosaïque ; marche 
familiale avec un 
professionnel de 
santé le 13 octobre 
à 9 h 15 au départ 
de la place Dunant ;  
atelier socio-
esthétique au Petit 
marché le 16 octobre 

à 14 heures ; marche rose 
sportive le 17 octobre à 
10 h 15 au départ des Bains ; 
atelier soins des mains 
le 18 octobre à 10 h 30 aux 
Bains ; séance d’aquafitness 
le 19 octobre à 18 h 30 aux 
Bains ; marche familiale le 
20 octobre à 9 h 15 au départ 
de Mosaïque.  

PROGRAMME 
COMPLET SUR 

dieppe.fr OU EN 
FLASHANT LE QR CODE 
CI-DESSOUS.

 Le shooting a eu 
lieu le 12 septembre 
aux abords du château. 
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LE LIVRE
Dieppe au 
Moyen Âge, 
des origines 
à Jehan Ango 

Il est écrit par 
le Dieppois 
Philippe Lardin, 
maître de 
conférences 
honoraire de 
l’Université 
de Rouen 

en histoire médiévale. 
L’ouvrage de 600 pages est 
en vente au prix de 35 € à 
la Maison de la Presse et 
à la Grande Ourse. Il est 
possible de se le procurer 
via la plateforme Rakuten 
ou en envoyant un courriel 
à plardin@wanadoo.fr.

SPECTACLE
Molière 
au Drakkar 

Le 13 octobre à 17 heures 
à la bib’-ludo du Drakkar 
(Neuville), la Cie dieppoise 
Le Concert des planètes 
raconte,dans Écoute 
ma chanson, l’histoire 
de Molière. Ce spectacle 
tout public et gratuit 
est soutenu par le Lions 
Club Verrazane de Dieppe 
et le Cred 76.

INFOS AU 
02 35 82 04 43. 

L’INFO
Les chats errants 
capturés
Dans le cadre d’une 
convention signée avec 
la Société de protection 
animale dieppoise (SPAD), 
la capture de chats errants 
est réalisée par les agents 
de la Police municipale. 
L’identification et 
la stérilisation sont 
effectuées par un 
vétérinaire choisi par 
la Ville et la Fondation 
30 millions d’amis.
Jusqu’au 31 décembre, les 
opérations de capture se 
déroulent  en centre-ville, 
sur Janval, D ieppe Sud,  
au Val Druel et Pollet.

NOTEZ-LE !
Bien grandir  
à Dieppe

Du 20 au 23 novembre, 
la Ville organise la Semaine 
de la petite enfance. 
Ateliers, spectacles, 
rencontres, expos… 
Des moments forts 
seront organisés dans 
les équipements. Les 21 
et 22 novembre, la Salle 
des congrès accueillera la 
Maison géante (photo), 
une animation rendant 
les adultes acteurs de 
la vie de leurs enfants 
à la maison et leur 
permettant d’identifier 
les situations à risques.

AUTOMOBILE 

Coups d’œil  
dans le rétro 
Les 7 et 8 octobre, le Rallye 
historique organise en parallèle  
le 1er Festi-vintage sur les pelouses.
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Un nouveau virage. Au départ de la plage de Dieppe à 13 h 15 
le 7 octobre et à 8 heures le 8 octobre, environ 80 véhicules 
de plus de 30 ans et véhicules d’exception de plus de 25 ans 
inscrits au 4e Dieppe Rallye historique traversent le Pays de 
Caux. Le principe ? Suivre un itinéraire à l’aide d’un road-
book fléché et métré, tout en respectant des moyennes que 
l’organisateur a fixées. Les non respects des moyennes sont 
sanctionnées par des points de pénalité, les concurrents 
n’ayant pas connaissance du positionnement et du nombre 
de contrôles. Au final, ces pénalités permettent d’établir un 
classement dit “de régularité”. Cette épreuve propose aussi 
une catégorie “navigation découverte” (sans contrainte de 
moyenne) et un challenge Alpine pour les nouvelles A 110.

Camping, rock, pin-ups, tatouages…
Le 7 octobre, de 9 heures à 23 h 30, et le 8 octobre, de 9 heures 
à 18 heures, le Dieppe Festi-vintage prend ses quartiers sur 
les pelouses de front de mer. De nombreuses animations 
gratuites attendent 
le public : exposition 
d’anciens tracteurs, 
camions de pompiers 
et véhicules (motos, mobylettes, autos américaines…), instal-
lation d’un camping type années 60 et d’un camp militaire 
avec l’association 89e Dius, concerts rock (Cheap Sunglasses, 
Big Dood Hot Swingers, Route 590), cabaret et défilé de pin-
ups avec Lady Beverly, danses avec Dieppe Country Liners, 
stands tatouage et barbier….  Pierre Leduc
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PLUS D’INFOS SUR dieppe- 
rallye-historique.com.



Racines normandes
François Morel : « Le Normand que je suis 
me semble géographiquement assez éloigné du 
normand dieppois. Quand, enfant, j’allais à 
la mer, c’était plutôt du côté du Mont-Saint-
Michel, de Port-en-Bessin ou de Luc-sur-Mer. 
Dieppe, c’était loin ! J’ai heureusement eu le 
bonheur en grandissant de mieux connaître 
ce qu’on appelait jadis la Haute-Normandie 
riche à mes yeux de paysages extraordinaires 
et d’amis précieux ! »

Inutile
F. M. : « Je crois que le point de départ, c’était 
l’idée des ricochets. Quand on est au bord de 
la mer et qu’on s’amuse à saisir un galet plat 
pour essayer de le faire rebondir sur l’eau,  
ce n’est pas un instant critique. On ne peut 
pas spécialement s’en prévaloir le soir en ren-
trant chez soi, mais ça peut être un instant de 
vie irremplaçable pour peu que ce soit un jeu 
entre un adulte et un enfant, un joli moment 
de complicité et d’amusement. »

Un livre… puis la scène
F. M. : « On s’est rendu compte que dire des 
extraits sur scène (parce qu’on ne peut pas 
tout lire : le livre est trop épais !) provoquait 
de jolis moments, parfois drôles, parfois émou-
vants, et nous permettait de voyager dans un 
imaginaire assez riche. »

Valentin Morel  : «  Sur les lectures,  
il y a un travail de duo. N’ayant jamais fait 
de scène, ni pris de cours de théâtre, je me 
retrouve comme un étudiant. J’apprends de 
son expérience, j’essaie de suivre à la lettre 
les conseils de mon père. “Si tu dis ça comme 

ça, si tu prends un temps à ce moment-là,  
tu verras, les gens vont rire”. Jusqu’à main-
tenant il a toujours eu raison ! »

La relation père-fils
V. M. : « Plus jeune, j’aurais sûrement refusé 
de travailler avec mon père. Orgueilleux, je vou-
lais me construire sans son aide, ne pas faire 
comme tous les fils de. Avec l’âge, ces barrières 
tombent : on se rend compte que le temps passe 
vite et qu’il faut profiter de ses parents. C’était 
aussi l’occasion, par le travail, de se découvrir 
l’un l’autre à travers un nouveau prisme. »
Propos recueillis par Stéphane Canu

RETROUVEZ L’INTÉGRALITÉ 
DE L’INTERVIEW SUR dieppe.fr.

INTERVIEW 

François Morel à son fils :   
« Tu verras, les gens vont rire » 
Ils se partagent la scène du conservatoire le 6 octobre 
sur le spectacle Le dictionnaire amoureux de l’inutile. 
Rencontre avec François et Valentin Morel. 
Morceaux choisis.
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BIO EXPRESS
François Morel
Né en 1959 à Flers (Orne). 
Acteur, metteur en scène, 
humoriste, essayiste, 
chanteur et chroniqueur 
à France Inter.

Valentin Morel
Né en 1989 à Paris. Auteur.

LE SPECTACLE
Le dictionnaire 
amoureux de 
l’inutile
Adapté de l’ouvrage déjà 
écrit à quatre mains par 
François et Valentin Morel 
et publié chez Plon, il est 
joué le 6 octobre à 19 heures 
au conservatoire Camille 
Saint-Saëns dans le cadre 
du festival Terres de paroles.

COMPLET.      
                   SE PRÉSENTER 
30 MINUTES AVANT 
LE SPECTACLE.
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6 OCTOBRE, 20 HEURES

Les Heureux 
du Lifdusoib
Chansons dans l’air 
du temps. Participation 
au chapeau. 
Domaine des Roches

13 OCTOBRE, 19H30

Rajasthan 
Royal Trio
Musique traditionnelle du 
nord de l’Inde. Entrée : 10 €.  
Infos et résa : 1pontpour 
lart@protonmail.com. 
Chez Joë, 5 quai de l’Yser

13 OCTOBRE, 20 HEURES

Goss
Chanson française.  
Prix libre dès 10 €.  
Résa. au 07 45 12 40 06. 
Atelier 13, 11 avenue 
Normandie-Sussex

14 OCTOBRE, 19 HEURES

Baroque en voyage
Par les élèves de 5e 
des Cham du collège 
Braque. Gratuit. Infos et 
réservations : 02 32 14 44 58  
ou lbiville@sydempad.fr. 

Auditorium du conservatoire

21 OCTOBRE, 20 HEURES

Alexandre Prévost
Participation au chapeau. 
Domaine des Roches

25 OCTOBRE, 19 HEURES

Académie 
d’orchestre 
en Normandie
Gratuit. Infos et 
réservations : 02 32 14 44 58  
ou lbiville@sydempad.fr.  
Auditorium du conservatoire

CONCERTS

30
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40 spectacles vivants pour 95 représentations. Jusqu’en 
juin prochain, Dieppe scène nationale (DSN) programme 
13 pièces de théâtre, 8 chorégraphies, 5 concerts, 4 per-
formances circassiennes, 9 propositions “jeune public” 

et un spectacle inclassable. 
Labellisée “patrimoine et 
répertoire”, “recherche 
et découverte”, “jeune 
public” et “art et essai”, 
la salle de cinéma va, elle, 
projeter plus de 250 films. 
Les rendez-vous avec le 
public vont être renfor-
cés avec 9 ateliers d’ini-
tiation artistique, dont 
6 en famille, 5 Rencontres 
du mercredi pour discu-
ter de sujets de société, 
3 visites des coulisses de 
DSN, 13 Bords de scène 
afin d’échanger avec les 

artistes à l’issue des représentations 
ainsi que 6 Scènes ouvertes, notamment, aux musiciens du 
conservatoire Camille Saint-Saëns.
« On a une mission politique, dans le sens où on anime la vie 
de la cité avec pour ambition d’élever le citoyen, souligne 
Philippe Cogney, qui quittera DSN fin 2023 après avoir 
assuré sa direction pendant douze ans. DSN n’est pas une 
forteresse imprenable : 95 % de nos spectacles sont visibles et 
accessibles à tous ! » Parmi les temps forts : les trois Créations 
normandes (théâtre, mars), le concert de la “Diva” améri-

caine Sarah Mc Coy 
(avril), les deux bal-
lets historiques et la 
nouvelle création du 

chorégraphe Angelin Preljocaj (avril) ou les clins d’œil 
au football (Surface de réparation, mars) et aux Jeux olym-
piques avec le concert de Minor Sing, la pièce de théâtre 
Fair play (décembre) ou la tournée de danse itinérante via 
la “choré” Duos improbables, programmée dans le cadre 
de l’Olympiade culturelle Paris 2024. 
Pierre Leduc

SPECTACLES VIVANTS 

DSN lève le rideau 
Théâtre, danse, musique, cirque, 
cinéma : lumière sur la saison 
2023-2024 de la Scène nationale.

AGENDA
Trois spectacles 
sinon rien 
À ne pas rater, la pièce de 
théâtre de la  Cie La Vaste 
entreprise ouvre la saison 
de DSN le 12 octobre à 
20 heures dans la grande 
salle. Ce spectacle dès 
12 ans est précédé, la veille 
à 19 heures, d’un temps 
d’échange (Rencontre du 
mercredi) avec Vincenzo 
Susca, sociologue, et 
Nicolas Heredia, metteur 
en scène, à propos des 
troubles de l’attention. 
Gratuit sur réservation à 
poleacrp@dsn.asso.fr.  

Accessible dès 7 ans, 
la chorégraphie People 
what People ? de la 
Cie Vilcanota est à l’affiche 
le 19 octobre à 20 heures. 
En prélude du spectacle 
de danse, à 19 heures, les 
élèves de Musique assistée 
par ordinateur (MAO) du 
conservatoire ambiancent 
le bar de DSN (gratuit). 
Le 29 octobre à 18 heures, 
la tournée théâtrale en 
pays dieppois et la pièce 
Au non du père de la  
Madani Compagnie (dès 
8 ans) se terminent à la 
Maison Jacques-Prévert.

INFORMATIONS, 
RÉSERVATIONS ET 

TARIFS SUR  dsn.asso.fr 
OU 02 35 82 04 43.

PROGRAMME COMPLET 
SUR dsn.asso.fr.



 

 

26 OCTOBRE, 19 HEURES

Jean-Pierre Marsal 
Indie folk blues. 
Entrée : 6 €. Infos et 
résa : 1pontpourlart@
protonmail.com. 
Chez Joë, 5 quai de l’Yser

27 OCTOBRE, 19 HEURES

Sieben
Neo folk violon voix. 
Entrée : 6 €. Infos et 
résa : 1pontpourlart@
protonmail.com. 
Chez Joë, 5 quai de l’Yser

28 OCTOBRE, 20 HEURES

Wawozat
Rock alternatif. 
Participation au chapeau. 
Domaine des Roches

VISITES GUIDÉES
8 OCTOBRE, 14 H 30

Balade nature
Avec Grégory Dugué,  
guide-nature. Gratuit.  
Résa. : Office de tourisme 
au 02 32 14 40 60. 
Domaine des Roches

11 OCTOBRE, 14 H 30

Aux pains 
populaires
Visite des coulisses de la 
boulangerie bio. Gratuit.  
Résa. : Office de tourisme 
au 02 32 14 40 60. 
Rendez-vous place Louis-Vitet

13 OCTOBRE, 15 HEURES

Le quartier 
du Pollet
Par DVAH. Infos, tarifs et 
résa. au 02 35 06 62 79. 
Rendez-vous devant 
l’Office de tourisme

24 OCTOBRE, 15 HEURES

Corsaires 
et pirates
Par DVAH. Infos, tarifs et 
résa. au 02 35 06 62 79. 
Rendez-vous devant 
l’Office de tourisme

26 OCTOBRE, 14 HEURES

Toshiba
Site industriel. Gratuit. 
Résa. : Office de tourisme 
au 02 32 14 40 60. 
Toshiba, rue Louis Blériot

27 OCTOBRE, 15 HEURES

Cité maritime
Par DVAH. Infos, tarifs et 
résa. au 02 35 06 62 79. 
Rendez-vous devant 
l’Office de tourisme

31 OCTOBRE, 15 HEURES

De la ville médiévale 
à la ville classique

Par DVAH. Infos, tarifs et 
résa. au 02 35 06 62 79. 
Rendez-vous devant DVAH, 
place Louis-Vitet

THÉÂTRE
7 OCTOBRE, 20 HEURES

L’analphabète
Récit autobiographique 
d’Agota Kristof, réfugiée 
en Suisse après avoir fui 
la répression en Hongrie. 
Interprété par Catherine 
Salviat, sociétaire de 
la Comédie Fançaise. 
Dès 12 ans. 
Atelier 13, 11 avenue 
Normandie-Sussex

8 OCTOBRE, 18 HEURES

Le portrait de 
Dorian Gray
Par Cinéthéact. Tarif : 22 €. 
Contact : 06 36 12 91 15. 
Casino

EXPOSITION
JUSQU’AU 31 MAI 2024

Sucre, dentelles 
et hareng saur

Patrimoine industriel 
dieppois du Moyen-Âge 
à l’ère pré-industrielle. 
Gratuit. 
DVAH, place Louis-Vitet

ANIMATIONS 
8 OCTOBRE, 10 HEURES

Journée 
des plantes

Vente et échange de 
plantes, grainothèque, 
marché paysan, repas, 
rando nature. Gratuit. 
Domaine des Roches

18 OCTOBRE, 14 HEURES

Cot-Cot minute 
aux Olympiafs ! 
Conte musical, dès 5 ans. 
Entrée payante. Infos et 
réservations : 02 32 14 44 58  
ou lbiville@sydempad.fr.  
Auditorium du conservatoire

20 OCTOBRE, 18H30

Pierre Guffroy, 
chef décorateur 
et poète
Projection du film 
documentaire d’Alain Tyr. 
Tarif : 5 €. 
Chez Joë 

21 OCTOBRE, 11 HEURES

Hyllos et les jeux 
d’Olympie 
Conte musical, dès 5 ans. 
Entrée payante. Infos et 
réservations : 02 32 14 44 58  
ou lbiville@sydempad.fr.  
Auditorium du conservatoire

27 OCTOBRE, 20 HEURES

Karaoké
Gratuit. 
Domaine des Roches

28 OCTOBRE, 15 HEURES

Sur la piste du café
Jeu de piste via des 
intrigues littéraires. 
Dès 8 ans. Tarif plein : 18 €. 
Contact : 02 32 14 40 60. 
Rendez-vous devant  
l’Office de tourisme

CONFÉRENCE 
4 ET 18 OCTOBRE, 19H

Histoire du cinéma
Par Denis Levy.  
Tarif : 5 € + adhésion à l’asso 
Un pont pour l’art. 
Chez Joë

RETROUVEZ LA 
PROGRAMMATION 

DES BIB.-LUDOS SUR 
LE SITE dlire.dieppe.fr 
ET UN AGENDA 
COMPLÉMENTAIRE SUR 
LE GROUPE FACEBOOK 
Ça se passe à Dieppe.
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Christopher Thion, 22 ans, 
Kempo AKF 76 

Facebook “Kempo Fight 76”

Ma 1re licence : à 7 ans
Mon lieu à Dieppe : la jetée

Mon personnage : Thor
Mon animal : le loup

Ma série : Vikings
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